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_En une_

Décalage
Michel Pérès

Michel Pérès collabore pour la deuxième fois avec notre
titre. Après avoir présenté Cravate en juin 2007, il nous pro-
pose Décalage. 
Passionné de photographie depuis l'enfance, Michel Pérès
devient professionnel à l'âge de 26 ans. Illustrateur pour
l'édition, il dépose également un stock important d'images
«nature» en photothèque. Un besoin de création plus per-
sonnelle le mène vers la réalisation de mises en scène sub-
aquatiques, qui aboutissent à La Genèse en 1998, allégorie
en plusieurs tableaux, photographiée de nuit dans une pis-
cine municipale. Michel Pérès oriente aujourd'hui ses
recherches personnelles vers l'univers de l'objet industriel :
objet de tous les jours, objet utilitaire, outil, appareil ména-
ger, qu'il aborde à travers leur fonctionnalité, prétexte à
des mises en scène insolites.

Une partie de son travail est en ligne à l'adresse
www.michel-peres.fr
Par ailleurs, ses photos sont disponibles à la vente sur
www.artphoto-galerie.com

«J'ÉTAIS DANS MA MAISON ET J'ATTENDAIS QUE LA PLUIE VIENNE»
Titre d'une pièce de Jean-Luc Lagarce

L a rédaction a ouï dire
que notre nouveau
Président de la Répu-

blique apparaissait très (trop ?)
régulièrement dans les édito-
riaux d'Hétéroclite. Comment
faire autrement quand l'orage
social gronde autant ? En
regardant à travers la fenêtre
ruisselante en cette fin de
mois d'août, la solution s'est
imposée : partageons quel-
ques considérations météoro-
logiques. La rentrée sera 
laborieuse mes amis ! Pas de
sandwich sur les berges du
Rhône à midi ni de Ricard 
en terrasse dès 18h pour 
septembre 2007. De la pluie,
du froid, du gris. On finit par
s'habituer. Ne me faites pas
dire ce que je n'ai même pas

pensé ; le temps est hostile
depuis le 6 mai, mais rien à
voir avec l'actualité. À moins
que les prochaines semaines
ne rendent ces lignes ridicules
en nous accablant de chaleur,
restent quelques possibilités
pour ne pas faire trop grise
mine. Se lancer dans la lecture
des très belles pièces de Jean-
Luc Lagarce dont on pourra
voir plusieurs mises en scène
cette saison, étudier méticu-
leusement le programme
touffu mais exaltant de la
Biennale d'Art Contemporain
(ouverture le 19 septembre)
ou encore se contenter de lire
Hétéroclite en fumant les 
clopes que l'on a achetées 
par cartouches à l'étranger
(attention, fumer tue). Au

moins, avec cet automne 
précoce, on ne risque pas
d'avoir les mains moites pour
saluer nos nouveaux lec-
teurs stéphanois et greno-
blois, que l’ on espère nom-
breux et enthousiastes. Autre
nouveauté, vous avez désor-
mais la possibilité de nous
recevoir par courrier, ce qui
vous évitera la rasade ou un
journal trempé. Difficile de
terminer un éditorial en filant
la métaphore météorologique.
Alors terminons par des bana-
lités : nous sommes bien
contents de vous retrouver et
vous souhaitons tout le cou-
rage nécessaire pour embras-
ser goulûment cette nouvelle
année.

_Renan Benyamina_
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Actu

La mémoire
dans la plaque

D ans un communiqué daté du 17
août, Alain Marleix, secrétaire
d'État à la défense, chargé des

anciens combattants fait part de son
«soutien à l'initiative de l'association Les
Oubliés de la Mémoire, qui souhaite voir
apposer une plaque commémorative en
souvenir et hommage aux déportés fran-
çais et étrangers pour motif d'homosexua-
lité». À l'origine de cette demande, Pierre
Seel (photo), auteur de Moi, Pierre Seel,
déporté homosexuel (Calmann-Lévy,
1994). Fin 1990, il participe à une journée
de commémoration au camp du Struthof,
le seul camp de concentration installé sur
le territoire français. Lui-même, interné
non loin de là, au camp de Schirmeck,
avait travaillé à la construction de celui de
Struthof, où il vit son ami Jo mourir,
dévoré par les chiens. Le jour de cette
commémoration, il découvre un «Mur du

souvenir» sur lequel sont accrochées
entre quinze et vingt plaques, toutes
dédiées à des catégories de résistants. Un
des seuls groupes qui n'y a pas sa place,
c'est celui des déportés homosexuels.
Conscient que de très nombreuses per-
sonnes, dont une bonne part d'élèves,
passent chaque jour devant le mur (le
mémorial du camp de Natzweiler-Stru-
thof accueille plus de 150 000 visiteurs
par an), il engage un combat pour l'ajout
d'une plaque à la mémoire des déportés
homosexuels. Cette demande, désormais
appuyée par le ministère de la défense,
sera prochainement soumise à la com-
mission exécutive du camp du Struthof,
composée d'historiens et d'anciens
déportés. D'après Hussein Bourgi, prési-
dent du Mémorial pour la Déportation
Homosexuelle (MDH, voir entretien ci-
dessous), «suite à une progressive prise de

conscience historique et politique, on peut
être raisonnablement optimiste quant à la
validation rapide du projet». De nombreux
débats agitent encore malgré tout les
recherches sur la déportation homo-
sexuelle, sur l'implication de la police
française par exemple. Par ailleurs, 
chaque année se déroule dans les grandes
villes de France la journée nationale du
souvenir des victimes et des héros de la
déportation ; certaines préfectures et
associations font encore preuve de mau-
vaise volonté quant à la participation des
associations comme le MDH ou les
Oubliés de la Mémoire ; c'était notam-
ment le cas en 2007 à Nice, Rouen Mar-
seille et Nantes. Le soutien national à la
pose d'une plaque au camp du Struthof y
débloquera peut-être la situation.

_R.B._

Propos recueillis par
Quelle est la mission du
Mémorial pour la Dépor-
tation Homosexuelle ?
L'association a été créée en
1989 pour porter la question
de la déportation homo-
sexuelle sur la place publique.
Cette question était alors
taboue et méconnue, aussi
bien dans l'ensemble de l'opi-
nion publique que chez les
homosexuels. Il s'agit depuis
de réhabiliter les personnes
déportées en raison de leur
homosexualité, de les intégrer
à la mémoire collective.
Le chemin parcouru semble
important depuis 1989...
Quand Pierre Seel a com-
mencé à témoigner dans les
années 1980, la plupart des
anciens résistants et déportés
niaient l'existence de triangles
roses en France. Ce qui a com-
mencé à faire évoluer les 
choses, c'est la publication du

rapport Mercier en 2001. Il y
recense au moins 210 cas de
déportations pour homo-
sexualité en France. Les poli-
tiques se sont alors emparés
du sujet, Lionel Jospin d'abord
en 2001, puis Jacques Chirac
en 2005. 
Que reste-t-il à faire désor-
mais ?
Il serait opportun de pour-
suivre et d'approfondir les
recherches historiques. On a
en effet tendance à nous dire :
«la déportation homosexuelle
est avérée. Affaire classée». Or,
il reste beaucoup de travail,
notamment avec les archives
de la police. Mais là, les autori-
sations ne sont pas faciles à
obtenir. Par ailleurs, nous nous
battons pour que la ville de
Toulouse, où Pierre Seel a
vécu une grande partie de 
ses années de témoignage,
donne son nom à un lieu
public.

Trois
questions à… 

Hussein Bourgi

Dans un entretien paru dans le
numéro de septembre de Têtu,
Pascal Houzelot, le patron de Pink
TV communique enfin sur l'avenir
de la chaîne gay française. Après
avoir frôlé le dépôt de bilan, il sem-
blerait que Pink se redresse douce-
ment. Afin de combler une dette
qui s'élèverait à 4,5 millions d'euros,
la diffusion des programmes com-
mencera désormais à 22h par trois
heures d'émissions déjà produites
en interne mais jamais vues par les
non abonnés. À minuit, retour en
mode crypté et payant (toujours 9€
par mois) pour deux films adultes
par soir. Cette diète vise à retrouver
l'équilibre financier avant de se

Pink is not dead

relancer dans la production et
l'achat de programmes. Après la
crise de 2007, Pascal Houzelot est
soulagé : «On a sauvé le bébé, c'est
le plus important !».

Le collectif contre l'homophobie et
pour l’égalité des droits de
Montpellier vient de révéler le trai-

Lozère hors la loi

LA RECONNAISSANCE DE LA DÉPORTATION HOMO-
SEXUELLE EN FRANCE EST DEPUIS PLUS DE VINGT ANS

UN COMBAT DE LONGUE HALEINE.

20 mois
C'est la peine de prison ferme prononcée contre
l'agresseur d'une demi-douzaine de clients d'une boite
gay de Besançon au mois d'août. Cinq autres personnes
ayant participé à l'agression ont été condamnées à 18
mois avec sursis pour violences en réunion, avec armes
et en raison de l'orientation sexuelle des victimes.

Monsieur le président, les 40 millions de
personnes vivant avec ce virus - et dont je
fais partie - ont vraiment besoin de votre

soutien. Connaissant votre intérêt personnel incon-
testable pour la lutte contre le sida et votre volon-
tarisme, je suis persuadé que ce dossier saura retenir
votre attention». 
Jean-Luc Roméro (ancien secrétaire national de l'UMP)
à Nicolas Sarkozy, à propos de la libre circulation des
personnes séropositives à la veille de la 62e session de
l'Assemblée générale des Nations Unies. Cet événement
se déroulera en septembre aux États-Unis, où le séjour
(quelle qu'en soit la durée) est interdit aux séropositifs
étrangers.

Eddie Aït
Eddie Aït, conseiller régional Ile
de France (PRG) de 32 ans,
ouvertement gay, sera candi-
dat aux prochaines élections
municipales dans sa ville natale
de Carrières-sous-Poissy dans
les Yvelines
(www.eddieait.com).

Au placard !
Le ministre de l'éducation polonais Roman Giertych
s'était illustré en proposant un projet de loi visant à
interdire «la propagande homosexuelle» dans les écoles.
Entendez par là toute information ou toute mention de
l'homosexualité. Le Premier ministre Jaroslaw Kaczynski
l'a congédié, ainsi que trois autres ministres «ultra» au
mois d'août. Attention, la Pologne ne devient pas pour
autant un pays gay friendly mais semble être désormais
attentive aux remarques de ses voisins 
européens.

2,5 millions
C'est le nombre de personnes réunies pour défiler à
l'Europride de Madrid à la toute fin du mois de juin,
sous le slogan «Maintenant l'Europe, l'égalité est possi-
ble». Les militants espèrent que la politique espagnole
en matière de mariage et d'adoption pour les homo-
sexuels fera des émules ailleurs en Europe.

Vite dit

Président du Mémorial pour la Déportation Homosexuelle.

_R.B._

tement discriminatoire que réserve
depuis 2006 le Conseil Général de
Lozère à certains de ses employés
homosexuels. Il est en effet stipulé
dans un rapport sur la gestion du
personnel départemental que
«l'homosexualité est dépourvue d'ef-
fets juridiques». Or, la loi de 1999 sur
le Pacs indique que ses signataires
bénéficient du statut de concubins
et doivent donc logiquement être
juridiquement traités selon le
régime du concubinage. Après
cette annonce, le Conseil général
de Lozère a annoncé vouloir «corri-
ger cette erreur». 
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L a pire des réactions à ce coming-out fut,
selon ses propres dires, celle d'un de ses
collègues et amis rabbins : «Rabbi

Greenberg, vous n'êtes pas un rabbin orthodoxe
homosexuel ! Ça n'existe pas ! Pas plus qu'un Juif
qui mangerait un cheeseburger le jour du shab-
bat !» Ce à quoi Greenberg a rétorqué : «Cher
rabbin, connaissez-vous beaucoup de gens qui
veulent se jeter d'un pont sous prétexte qu'ils
désirent manger un sandwich au jambon ou du
homard le jour du shabbat ?». Selon lui, il est
tout à fait possible de concilier homosexualité
et judaïsme. La réalité n'est pourtant pas si 
simple... Il n'existe pas d'estimation précise du
nombre de juifs homosexuels dans le monde.
D'après le rapport annuel du bureau israélien
des statistiques, la population juive mondiale
compte aujourd'hui quelque quinze millions
d'âmes, dont quarante pour cent vivent en
Israël. Si l'on applique à ce nombre la règle des
10%, 1,5 millions d'individus dans le monde
seraient juifs et homosexuels. La diversité au
sein de la communauté homosexuelle mon-
diale est à l'image des couleurs de l'arc-en-ciel
qui forment son drapeau. Le judaïsme qui
existe en elle, qu'il soit orthodoxe, réformiste
ou simplement identitaire est une valeur
nécessaire et c'est en elle seulement que, banni
ou inavoué à l'extérieur, il peut retrouver les
chemins de son expression et de sa pratique.
Voilà pourquoi, il y a une trentaine d'années,
des juifs homosexuels français, pour la plupart
enfants de la Shoah, partaient en quête de leur
identité religieuse en se réunissant clandesti-
nement à Paris pour créer le Beit Haverim, pre-
mier groupe juif homo-lesbien de France (voir
encadré). L'homosexualité était alors un délit
selon la loi française, et ce depuis le régime de
Vichy. Les juifs et les homosexuels ont été vic-
times de persécutions sous le régime Nazi et
plus largement de discriminations au cours de
l'histoire. Pourquoi alors, en dépit de la cruelle

parenté entre ces deux communautés, le
judaïsme semble-t-il refuser l'homosexualité ?

Le sexe et l'effroi
Chez les Juifs orthodoxes, l'homosexualité
masculine est une «abomination» et les les-
biennes sont victimes d'une «malédiction
divine» leur interdisant mari et enfants.  La cul-
ture juive qui, de manière générale accorde
une importance fondamentale à la famille, à la
transmission de l'héritage et à la mémoire,
récuse l'homosexualité parce qu'elle signifie en
principe l'absence de descendance. Mais, bien
avant l'homosexualité, c'est la sexualité tout
court que le judaïsme occulte et désapprouve,
lorsqu'elle est autre chose que le passage obli-
gatoire vers la procréation. Difficile alors, pour
tout juif pratiquant, censé ne pas avoir de
sexualité du tout, de concevoir et encore
moins d'assumer une sexualité différente. Le
rabbin Steven Greenberg, lui, refuse, de croire
en un Dieu qui priverait les hommes et les 
femmes de l'amour et de son expression natu-
relle. Suivant son exemple, certains théoriciens
juifs ont démontré que si les habitants de
Sodome et Gomorrhe ont subi la colère de
Dieu, c'est leur amoralité qui était en cause et
non pas l'homosexualité. Bien que le grand
rabbin de France continue de revendiquer
publiquement le terme d'«abomination», de
nombreux érudits juifs dans le monde se sont
progressivement ouvert à l'acceptation de la
sexualité et des sexualités comme le droit indi-
viduel de chaque être humain à son propre
choix de vie. Les premiers Kidduchin, unissant
religieusement deux femmes juives lesbien-
nes, ont été célébrés aux États-Unis vers la fin
des années 1980 et, le 30 janvier 2007, le pre-
mier couple juif homosexuel reconnu en tant
que tel par l'état hébreu fêtait son union au
cœur de la sainte Jérusalem. 

_Michel Samuelle_

Le dossier

Judaïsme et 
homosexualité 

STEVEN GREENBERG EST AMÉRICAIN, JUIF ORTHODOXE ET FIER

DE L'ÊTRE. CE RABBIN NEW-YORKAIS EST AUSSI LE PREMIER CHEF

SPIRITUEL DE SA COMMUNAUTÉ RELIGIEUSE À AVOIR, EN 1993,
DÉCLARÉ OUVERTEMENT SON HOMOSEXUALITÉ AU MONDE.

_Pas de «ghetto dans le ghetto»_

«Nous sommes sans complexe une
grande famille juive, attachée aux
valeurs du judaïsme et qui défend ces
valeurs, mais qui porte un message
assez beau pour que des personnes de
tous horizons souhaitent y adhérer».
Ainsi s'achevait le discours d'inaugura-
tion de Joel Behmoras, président du
Beit Haverim («la maison des amis» en
hébreu), groupe juif gay et lesbien de
France, prononcé le 2 juillet dernier à
l'occasion du trentenaire de l'associa-
tion. Fondée en 1977, elle est la
seconde plus ancienne association

homosexuelle de France et regroupe plusieurs milliers d'adhérents et de sympathisants.
Lieu d'accueil, d'écoute et de rencontres, le Beit Haverim est aussi un espace de réflexion
autour de la double identité juive homosexuelle. Membre actif de nombreux combats,
l'association fait partie du Réseau d'Assistance aux Victimes d'Agressions et de Discrimi-
nations (RAVAD), du conseil d'administration du Centre LGBT Paris Ile-De-France et du
World Congress of Gay, Lesbian, Bisexual and Transgender Jews.  

Le droit au débat 
Articulée autour des trois pôles fondamentaux de l'identité, de la convivialité et de 
l'intervention citoyenne, l'action concrète du Beit Haverim se manifeste par l'organisa-
tion d'événements liés aux calendriers juif et homosexuel, de réunions régulières, mais
aussi par la mise en œuvre d'une «Tsedaka» (caisse de solidarité) pour ses membres en
difficultés. Et surtout, l'association intervient auprès des instances civiles, communautaires
et religieuses, ainsi qu'auprès des familles juives elles-mêmes. Si l'association tente de
faire accepter l'homosexualité par la communauté orthodoxe, elle ne recherche ni la
relecture des textes, ni la revendication de nouveaux dogmes, mais réclame simplement
le droit au débat. Violement opposé à l'idée d'être un «ghetto dans le ghetto», le Beit
Haverim se revendique comme une association française, qui se bat pour le maintien de
valeurs profondément républicaines : la Liberté (celle du choix de vie de chaque indi-
vidu), l'Égalité et la Fraternité (c'est-à-dire le dépassement de toutes nos différences).

_Michel Samuelle_
www.beit-haverim.com
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Témoignage

Déjà vu
AUTOPORTRAIT “ALTERNATIF” D'UN JUIF HOMOSEXUEL MODERNE. 

«P our quel magazine avez-vous dit que
vous travailliez ?». L 'histoire se passe il
y a quelques jours, lors d'une discus-

sion professionnelle à la terrasse d'un grand
café de Lyon. L'homme qui m'a posé cette ques-
tion est un membre respecté de la com-
munauté juive et un ami intime de mes parents.
Visiblement gêné, je réponds qu'il s'agit d'un
mensuel local dont le énième numéro va 
paraître en septembre puis détourne honteuse-
ment la conversation sur le thème des maga-
zines gratuits, face au regard positivement 
dubitatif de mon interlocuteur. Ce n'est pas tant
ma discrétion, compréhensible compte tenu
des circonstances, qui me choque a posteriori,
mais le sentiment curieux d'avoir déjà ressenti
un tel embarras, sauf que je suis tout à fait inca-

pable de me remémorer le quand et le pour-
quoi. Le souvenir me revient brusquement
quelques minutes plus tard. Il y a des années,
alors que je venais d'obtenir mon premier poste
d'intervenant dans un collège juif privé de la
capitale, assis dans un bar gay que j'avais l'habi-
tude de fréquenter, j'ai fait la connaissance d'un
professeur agrégé de mathématiques. Avide de
son précieux enseignement, j'entamai une 
discussion enthousiaste sur les joies et les affres
de la pédagogie, lorsque mon aimable voisin de
comptoir s'enquit du nom de l'établissement
dans lequel j'allais bientôt enseigner. Mon inter-
minable hésitation à articuler le nom hébreu du
collège avait produit exactement le même
regard sceptique chez le mathématicien 
homosexuel que celui, des années plus tard, de
mon coreligionnaire journaliste. La réflexion
qu'engendra ce curieux «déjà vu» ne fit que
confirmer un parallélisme vertigineux entre
mon identité juive et mon identité gay. La dis-
crétion, la gêne, la honte enfin, ne sont que les

premières caractéristiques sur une longue liste
de dénominateurs communs aux deux indivi-
dualités. Premières parce qu'elles nous pro-
viennent de l'Histoire, qui s'est montrée 
également implacable avec chacune des com-
munautés. La marque inventée par les nazis
pour les juifs, l'étoile jaune, correspond au 
triangle rose des homosexuels et ces symboles
jumeaux du passé sont devenus aujourd'hui
pour nous les signes d'une revendication identi-
taire. Le sida et la Shoah, de façon bien entendu
bien différentes, ont confronté les deux collecti-
vités à l'horreur, l'injustice et l'incompréhension.
Comme le Juif moderne que je suis, l'homo-
sexuel moderne en moi est une sorte de survi-
vant. Étranger comme lui, je suis discriminé,
persécuté, stéréotypé et diabolisé par la société

qui m'héberge. Banni comme lui, je tends à l'as-
similation ou au contraire au communautarisme
et à la célébration de ma différence, comme si
elle était un parti pris, une décision volontaire.
Pourtant être juif ou être gay n'est pas une ques-
tion de choix. Je me souviens qu'un ami très
cher m'a dit un jour qu'il fallait être fou pour
chérir de plein gré un destin aussi cruel. Cette
maxime s'applique aussi bien à une identité
qu'à l'autre. Je n'ai pas décidé d'être juif, je n'ai
pas décidé d'être homosexuel, je suis né comme
ça. C'est dans mon sang. Je n'ai aucune raison ni
d'en être fier, ni d'en avoir honte, ni de le cacher,
ni de le revendiquer puisque ce n'est pas de ma
faute. La meilleure chose que je puisse faire avec
cette double nature, c'est simplement exister
avec l'une et faire exister l'autre en moi. Nous
sommes tous, par définition, des individus
«alternatifs».

_Michel Samuelle_

_Nota Bene _

L'idée de ce dossier est née au début de l'été, lors de notre rencontre avec Michel
Samuelle, de retour d'Israël où il a officié comme journaliste pendant plusieurs années.
Nous lui avons proposé de traiter le sujet «judaïsme et homosexualité» à l'aune de ses
connaissances et de son expérience, bien entendu imbriquées. C'est donc un exercice de
«journalisme subjectif» auquel s'est livré Michel ; le récit historique, la rencontre associa-
tive et son propre témoignage se font écho à la frontière du social et de l'intime. N'hési-
tez pas à réagir à ce dossier, à nous faire parvenir vos propres expériences ; nous ouvri-
rons un forum sur ce thème dès le mois de janvier sur notre site Internet. Michel
Samuelle_
www.heteroclite.org

La réflexion qu'engendra ce curieux «déjà vu» ne 
fit que confirmer un parallélisme vertigineux entre 

mon identité juive et mon identité gay
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Située dans le quartier de Taksim, Istiklal Caddesi est une
des plus grandes rues piétonnes du monde. C'est dans les
petites rues adjacentes que se développe la vie gay stanbu-
liote. Elles ont vu naître au cours des dernières années une
vingtaine de clubs gays ou gay friendly ainsi qu'une poignée
d'associations. Pour Kursad Kahramanoglu, ancien secré-
taire général de l'ILGA (Association Internationale Gay et
Lesbienne), c'est bien le signe que les mentalités évoluent,
même si, malgré une visibilité accrue, on peut davantage
parler de tolérance que d'acceptation à l'égard de la com-
munauté et de ses établissements. Pour preuve, l'action
musclée menée par la police dans la nuit du 16 au 17 juin
2007 dans deux clubs. Plusieurs dizaines de policiers, mobi-
lisés pour procéder à la vérification des autorisations légales,
ont évacué la clientèle à l'aide de matraques et de gaz lacry-
mogènes. Quant aux associations de défense des droits
LGBT, elles sont régulièrement inquiétées par des menaces
judiciaires au titre «d'association contraire à la moralité». 
En 2005, c'est KAOS GL à Ankara qui était en procès ;
aujourd'hui c'est au tour de Lambda Istanbul et de ses diri-
geants d'être convoqués par un juge, malgré les appels
répétés de la communauté européenne au nom de la lutte
contre les discriminations.

_Bertrand Gaudillère_

Un couple dans la foule - Istanbul - Mai 2007

CHAQUE MOIS, DÉCOUVREZ UN CLICHÉ

EXTRAIT DU PROJET «ÊTRE HOMO» MENÉ

PAR LE COLLECTIF ITEM. 

Photo-reportage
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_Lu dans la presse_

Homo, oui, mais pas beau, non
Letizia Moratti a estimé que l'exposition Art et Homosexualité «blessait ceux qui ont des valeurs.
La finesse, le goût et la sensibilité des homosexuels n'étaient pas visibles. Il n'y avait que des images
laides»
Libération, le 21 juillet, suite à l'interdiction d’une exposition par la maire de Milan.

Tout doux bijoux
«Je donnerai immédiatement à la commandante de la police municipale les dispositions nécessaires
pour qu'elle fasse un nettoyage ethnique des pédés /.../ Ils doivent aller dans des autres villes dis-
posées à les accueillir, car ici à Trévise il n'y a aucune possibilité pour les pédés».
Giancarlo Gentilini, adjoint au maire de Trévise (Vénétie), interview reprise par Têtu, le 10 août

Mort de rire
Dans sa forme contemporaine, l'«homosexualité» surprendrait nos aïeux... «Aucun Ancien (les
grecs et les romains) ne serait allé à la Gay Pride, relève Philippe Heuzé, professeur de littéra-
ture latine à l'université Paris III, spécialiste de l'œuvre de Virgile. Ils se seraient bidonnés à l'idée
que des personnes de même sexe revendiquent le mariage et l'adoption d'enfants». Ils auraient ri
aux larmes, également, devant les films à l'eau de rose, ou les Harlequin et leur idéal du 
couple «hétérosexuel».
L'express, le 15 août

Wonderful gay
«Les homosexuels sont une cible très intéressante. Ils sont en général attirés par la culture, n'ont pas
d'enfants, peuvent voyager facilement et surtout dépensent en moyenne beaucoup plus que les
hétérosexuels...»

Susanne Langer, directrice du guide touristique gay friendly de la ville de Vienne, dans Le
Monde, le 17 août

Deux en un
De nos jours, un bon téléfilm doit laisser un peu de place aux minorités visibles : pas de 
scénario acceptable sans un rôle pour un jeune issu de l'immigration ou un homosexuel. Ici,
Mehdi [Salem Kali] porte la double casquette et se pacse avec Gil, le meilleur ami d'Estelle.
Le Nouvel Observateur, le 23 août, à propos de la série La Prophétie d'Avignon

Mur des lamentations ?
La maire de Thiene, petite commune du nord-est de l'Italie, élue de la Ligue du Nord (droite
populiste), a décidé de faire ériger un mur pour cacher une aire d'autoroute transformée en
un lieu de rencontres pour homosexuels trop exposé, selon elle, à la vue des automobilistes.
Les couples pratiquent des actes sexuels «en dehors des voitures, à toute heure du jour et de la
nuit, sans se soucier d'être vus», a expliqué à l'AFP Ansa Marita Busetti, la maire de Thiene
Têtu, le 31 août

Girouette ?
En France, il est probable que Nicolas Sarkozy, qui est contre le mariage gay, sera conduit, par
pragmatisme ou pour brouiller les cartes à gauche, à faire évoluer sa proposition de «contrat
d'union civile».
Frédéric Martel, dans Le Monde, le 4 août
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Jean-Luc Lagarce

©
 Q

U
EN

N
EV

IL
LE

L orsque Jean-Luc Lagarce meurt du Sida
en 1995, son œuvre d'auteur n'est pas
encore reconnue. Personnage néan-

moins important dans le milieu du théâtre,
essentiellement pour son travail de metteur en
scène, ses pièces s'imposent par la suite grâce
à la conviction de ses proches et de tous ceux
qui saisissent leur importance. 2007 est en
quelque sorte une année de consécration post-
mortem puisque à l'occasion du cinquante-
naire de sa naissance, François Berreur a
engagé une “année Lagarce” pendant laquelle
de nombreux textes ont été ou vont être mis
en scène un peu partout en France. François
Berreur était l'un de ses compagnons de théâtre
privilégiés ; ensemble ils ont fondé les éditions
Les Solitaires Intempestifs, référence au-
jourd'hui en matière de textes dramatiques,
auxquelles a notamment paru ces dernières
années l'intégralité de l'œuvre de Lagarce. Pour
François Berreur, son ami défunt avait ce génie,
«à travers une histoire particulière, de raconter
toutes les histoires». Et c'est effectivement ce
qui frappe dans ses pièces. Le thème narratif
paraît a priori trivial, les personnages sans
épaisseur dramatique et pourtant, quelque
chose d'universel surgit. Ce tour de passe-
passe est rendu possible par la langue de
Lagarce, inédite, «très concrète mais pas natura-
liste», confirme François Berreur. En effet, bien
que fluides à la lecture, les mots sont pensés
pour l'oralité, mais celle de la scène, pas celle
de la rue. La langue montre en permanence
son masque du doigt : on parle comme dans la
vraie vie mais on sait bien que c'est «pour de
faux». Les personnages, dans plusieurs pièces,
cherchent d'ailleurs le bon mot, corrigent la
syntaxe de leurs phrases. On pourrait croire
qu'ils hésitent ; ce sont en fait autant de petites
crises entre le réel et la fiction qui se jouent.
Ces fractures dans le langage indiquent aussi

un problème de communication. Et c'est cer-
tainement pourquoi les pièces de Lagarce 
mettent si souvent en scène des familles, 
temples traditionnels du non-dit. Ainsi, dans
Juste la fin du monde, un fils vient retrouver les
siens, qu'il a quittés depuis longtemps, pour
leur annoncer qu'il va mourir. Il n'y parviendra
évidemment pas. 

Je parle donc je suis
La famille, les retrouvailles, la difficulté à dire :
les textes de Lagarce forment une œuvre com-
pacte et cohérente, presque une seule pièce, à
mille têtes. Sentiment confirmé par les noms
des personnages, qui reviennent et se croisent
sans cesse. Lagarce explore l'intime comme un
théâtre où se joue le drame du langage et de
ses limites. Dont une, ultime : la mort, présente
dans toute l'œuvre. Elle plane notamment au-
dessus de Juste la fin du monde, qui a des 
allures de pièce testamentaire. Mais pour Fran-
çois Berreur, Jean-Luc Lagarce «n'a écrit que des
pièces testamentaires à partir de 22 ans». Est-ce
à dire qu'il était un auteur morbide ? Certaine-
ment pas, car le théâtre permet de déjouer la
mort, de tricher. Ainsi la meneuse de revue de
Music-Hall annonce-t-elle, devant l'absence
manifeste de spectateurs au moment de la
représentation : «jouons quand même et faisons
semblant, tricheurs aux extrêmes /.../ et remplis-
sons le temps, faisons semblant d'exister, et
jouons quand même /.../, et (je) triche jusqu'aux
limites de la tricherie, l'œil fixé sur ce trou noir où
je sais qu'il n'y a personne». Le pari est rempli : la
mort n'a pas emporté la parole de Jean-Luc
Lagarce. Et pour symbole de son accession à la
postérité : l'entrée de Lagarce au répertoire de
la Comédie Française cette saison avec une
autre mise en scène, cette fois signée Michel
Raskine, de Juste la fin du monde.

_Renan Benyamina_

Juste la fin du monde
Mise en scène François Berreur
Les retrouvailles d'une famille avec le fils pro-
digue, parti du domicile de nombreuses
années auparavant. Il revient pour annoncer
sa mort prochaine, mais n'en dira rien.
Restent à raconter l'amour, les manques, les
aigreurs. François Berreur réunit pour inter-
préter ce texte magnifique une distribution
d'exception : Danièle Lebrun, Elizabeth
Mazev, Clothilde Mollet, Hervé Pierre et
Bruno Wolkowitch.
Du 2 au 12 oct. à la MC2 Grenoble
04.76.00.79.00
Du 28 nov. au 1er déc. aux Célestins de Lyon 
04.72.77.40.40
Du 5 au 7 déc. à l'espace Malraux de
Chambéry / 04.79.85.55.43

Music Hall
Mise en scène François Rancillac
Une meneuse de revue et ses deux boys
jouent leur amour du théâtre, les misères de
la vie d'artiste, l'attente du public...
Du 4 oct. au 20 déc. La Comédie de Saint-
Étienne / 04.77.25.14.14
Les 6 et 7 oct. à la MC2 Grenoble
04.76.00.79.00

Illusions comiques
Texte et mise en scène Olivier Py
Un mausolée littéraire pour Jean-Luc Lagarce
Quand le théâtre devient de l'avis du monde
la seule manière de vivre dignement, quand
le poète devient le centre, quand ses cama-
rades comédiens défendent que ce que le
théâtre doit faire pour le monde, c'est du
théâtre et du théâtre seulement.
Du 4 au 7 déc. au Théâtre National Populaire
de Villeurbanne / 04.78.03.30.00

Gros plan

Lagarce est mort,
vive Lagarce

JEAN-LUC LAGARCE EST L'UN DES AUTEURS DE THÉÂTRE LES PLUS

IMPORTANTS DE LA FIN DU XXE SIÈCLE. À L'OCCASION DU

CINQUANTENAIRE DE SA NAISSANCE, FRANÇOIS BERREUR ET DE

NOMBREUX AUTRES ARTISTES LUI RENDENT HOMMAGE.

Retour à la citadelle
Mise en scène François Rancillac
Du 16 au 27 oct. à la Comédie de Saint-
Étienne / 04.77.25.14.14
Les 5 et 6 fév. à l'Hexagone de Meylan
04.76.90.00.45

Ébauche d'un portrait
Mise en scène François Berreur
Du 19 au 23 mai au Point du jour à Lyon
04.78.15.01.80

Les Règles du savoir-vivre dans la société
moderne
Mise en scène François Berreur
Le voyage à La Haye
Mise en scène François Berreur
Nous les Héros
Mise en scène Michel Belletante
Autour de Jean-Luc Lagarce, du 2 au 12 oct. 
à la MC2 Grenoble / 04.76.00.79.00

AUX ÉDITIONS LES SOLITAIRES INTEMPESTIFS

Jean-Luc Lagarce, Théâtre complet, en quatre
volumes

Jean-Luc Lagarce, Journal vidéo
Ce coffret contient la
trame textuelle du
Journal 1, œuvre ciné-
matographique dans
laquelle Lagarce a voulu
revenir sur les jours qui
ont suivi l'annonce de la
maladie, ainsi qu'un
DVD comprenant le
journal vidéo en ques-
tion et un autoportrait
d'une minute.

_Lagarce au théâtre_
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Théâtre 

60 ans de
comédie

C ette saison, la Comédie de Saint-
Étienne fête ses soixante ans. Cepen-
dant, la retraite est encore lointaine

pour cette institution dont l'histoire épouse
celle de la décentralisation théâtrale. C'est en
effet en 1947 que naît la Comédie de Saint-
Étienne, deuxième Centre Dramatique Natio-
nal après celui d'Alsace créé un an plus tôt.
Jean Dasté, qui a donné son nom à l'une des
salles du théâtre, la dirigera jusqu'en 1971. Son
mandat est très fortement coloré par la grande
idée du Théâtre Populaire, par ailleurs portée
par Vilar, Planchon ou Roland Barthes. La trans-
mission des grandes œuvres du répertoire
reste l'une des missions importantes de la
Comédie, désormais assortie d'une volonté
manifeste de faire découvrir des auteurs
contemporains et le travail de jeunes metteurs
en scène innovants. Cette saison, concoctée
par François Rancillac et Jean-Claude Berutti,
accueillera par exemple dans cette dernière
catégorie Gwénaël Morin et sa proposition
décapante et pourtant très fidèle des Justes de
Camus ou encore Joris Mathieu et son explora-

tion «video-scénique» de l'univers onirique de
l'auteur Antoine Volodine (Des Anges mineurs,
photo). François Rancillac quant à lui, s'implique per-
sonnellement dans l'année Lagarce (voir gros
plan) en montant Music Hall et Retour à la cita-
delle. Parmi les œuvres d'autres auteurs
contemporains déjà classiques, notons 4.48
Psychose de Sarah Kane, mis en scène par
Bruno Boussagol ou encore le Kant de Jon
Fosse (destiné au jeune public, si si) mis en
scène par Étienne Pommeret. Un petit peu de
danse, quoi que la frontière soit ici ténue avec
le théâtre, grâce au magnifique May B de
Maguy Marin, inspiré de l'univers de Beckett,
mais aussi avec l'extraordinaire et rare pré-
sence de Pina Bausch (Kontakthof). La série des
grandes dames se clôt en apothéose avec
Ariane Mnouchkine et son Théâtre du Soleil qui
viennent présenter leur création avignonnaise
Les Éphémères.

_R.B._

Comédie de Saint-Étienne, 7 avenue Émile
Loubet-Saint-Étienne / 04.77.25.14.14

Théâtre 

Jeux de
dames

C'est connu, il est difficile de décoller les
étiquettes : un chanteur, ça chante et
un comédien, ça joue. N'en déplaise

aux artistes en question qui tentent de dépas-
ser les frustrantes limites de leurs fonctions,
avec plus ou moins de succès. Aussi, les met-
teurs en scène et les compositeurs se mettent-
ils eux-mêmes à leur proposer des ouvrages
«hors discipline», et néanmoins sur mesure. À
Lyon, l'actrice Nada Strancar s'est imposée au
titre de diva en 2003 dans un travail mené avec
Christian Schiaretti, directeur du TNP. Le tour
de chant entamé sans couac avec cet Opéra de
quat'sous (de Brecht et Kurt Weil) se poursuit
donc cette année. Celle qui avait songé un
temps à devenir chanteuse lyrique interprètera
cette saison encore des textes de Brecht, mais
cette fois sur une musique du Berlinois Paul
Dessau. Les petites formes adaptées permettent
ainsi aux artistes d'élargir leurs horizons,
comme dans les cabarets, sans déstabiliser le
public. Plus largement, la comédienne aux
aspirations vocales n'a plus rien d'étonnant.
Figure de proue de ce bataillon d'actrices à

micro : Victoria Abril. Honorable à l'écran, elle
s'est mise à la musique il y a longtemps, en col-
lants étincelants et play back sur un gros son
disco. Mais tentant de faire oublier ses cas-
seroles, elle propose désormais un récital de
chansons espagnoles. Et de la même manière
que l'on ne peut oublier la façon dont elle se
faisait tringler suspendue au plafond dans
Talons aiguilles, on ne peut lui ôter cette
incroyable touche sexy dans la voix. Le récital a
donc le vent en poupe dans les théâtres, et
c'est pourquoi Angélique Ionatos, la diva 
grecque, n'est pas programmée à l'Auditorium
mais aux Ateliers. Eros y muerte est un album
écrin pour la tragédie grecque, qui s'accoutu-
mera évidemment très bien à un théâtre. 

_Dalya Daoud_

Victoria Abril, Oh La La !, à la Maison de la danse,
le 13 octobre
Nada Strancar chante Brecht/Dessau, au TNP, du
24 au 26 octobre
Angélique Ionatos au Théâtre des Ateliers, du
1er au 5 décembre
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Danse 

Pop show

_Scènes de septembre_

Vestiaires
Conception et mise en scène Michel Belletante et Nino D'Introna
Librement inspiré du texte de David Storey, The Changing Room,
le travail des deux artistes a donné naissance à une suite épatante
de quinze tableaux chorégraphiés où l'équipe d'athlètes-comédiens
nous en met plein les yeux pour un match de quatre-vingts minutes.
Du 11 au 16 septembre au Théâtre de la Croix-Rousse, Place
Joannès Ambre-Lyon 4 / 04.72.07.49.49

Kirikou et Karaba
Mise en scène et chorégraphie Wayne McGregor
Au début, on se dit : et pourquoi pas une comédie musicale sur
Babar avec Lorie en Célestine»... et puis on s'aperçoit que le beau
et talentueux chorégraphe anglais Wayne McGregor est aux
commandes. Après tout, Kirikou est certainement l'un des des-
sins animés les moins stupides et les plus populaires de ces
dernières années. Alors finalement, pourquoi ne pas emmener
les enfants voir Kirikou plutôt qu'Holiday On Ice...
Du 11 au 23 septembre à la Maison de la danse, 8 avenue Jean
Mermoz-Lyon 8 / 04.72.78.18.00

La Bête à deux dos ou le coaching amoureux
De Yannick Jaulin, mise en scène Angélique Clairand
La découverte ludique de l'animalité qui est en chacun de nous,
c'est le thème de cette pièce. Une comédienne se reconvertit dans
une discipline très en vogue : le coaching amoureux...
Le 27 septembre à 19h au Parc de l'Europe, 10 rue Ferdinand
Gambon-Saint-Étienne / 04.77.48.76.43

Les Visionnaires
De Jean Desmarets de Saint-Sorlin, mise en scène Christian
Schiaretti
Une comédie baroque de 1637. Un bourgeois veut marier ses trois
filles. Comment le faire, quand les donzelles n'en ont guère envie et
que les prétendants sont bien peureux ? L'argument est le prétexte
à une déferlante d'alexandrins cocasses».
Du 2 au 6 octobre au T.N.P., 8 place Lazare-Goujon-Villeurbanne
04.78.03.30.00

GEORGE MICHAEL, QUEEN ET CÉLINE DION À L'OPÉRA ? LEURS TUBES, PARMI

D'AUTRES, COMPOSENT LA BANDE SON - ET BEAUCOUP PLUS - DE “THE SHOW MUST GO

ON” DE JÉRÔME BEL. 

E ntre minimalisme et culture mass-
médiatique, Jérôme Bel s'engouffre
dans une voie étroite et inatten-

due. Installé seul en face de la scène, il
n'est pourtant pas en position de chef
d'orchestre ni de chorégraphe tout puis-
sant. L'artiste se contente de passer des
disques, avec une désinvolture confon-
dante. Après une ouverture ni son ni
lumière, le décor s'éclaire sur les ordres du
chœur de la comédie musicale Hair, Let
the sun shine in. Facile ! La suite ne l'est pas
moins puisque les danseurs entrent en
scène sur Come Together des Beatles puis
se mettent à bouger au son de Let's dance
de David Bowie. La musique, émancipée
de son mandat d'ornement, prescrit 
l'action et génère les situations. Jusqu'à

une Macarena convenue en passant par
une illustration chorégraphique ridicule
de My heart will go on (Titanic), dont le
principal mouvement est la reproduction
de cette scène pendant laquelle Leo-
nardo Di Caprio lève les bras de Kate
Winslet en proue du navire. La mécanique
du spectacle est entendue. Hésitant entre
exaspération et fascination, le spectateur
ne peut que difficilement rester insensi-
ble à cette farce chorégraphique. Une
farce qui raconte la toute-puissance de la
culture pop, sans mépris ni exaltation, qui
révèle son emprise sur nos corps dont on
découvre que les réactions sont condi-
tionnées comme des réflexes pavloviens.
Créée en 2001 avec une vingtaine d'artistes
issus d'horizons très différents, la pièce

est ici reprise avec les danseurs de l'Opéra
de Lyon. Autrement dressés, leurs corps
pourront-ils porter de façon aussi triviale
le geste commun ? Le décalage entre la
formation des membres du ballet et le
minimalisme de la pièce devrait ajouter à
l'intelligence malicieuse de l'ensemble.
The show must go on, expérience autant
sociologique que chorégraphique, s'in-
tègre parfaitement bien au programme
de la Biennale d'Art Contemporain.

_Renan Benyamina_

The show must go on
Du 18 au 20 septembre à 20h30
Opéra National de Lyon, Place de la
Comédie-Lyon 1 / 08.26.30.53.25 
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Danse 

Perf ou 
quoi ?

O n ne sait jamais trop ce qu'il convient
de classer dans la catégorie artistique
«performances». Pour certains artistes,

c'est assez simple. Steven Cohen, bien qu'il ait
longtemps collaboré avec Régine Chopinot 
au Centre Chorégraphique National de La
Rochelle, revendique l'usage du mot. Une des
constantes de son travail, il le dit lui-même, est
un souci de la disproportion ; il la génère ou la
révèle avec des costumes mi-drag mi-carnaval
vénitien. Steven Cohen livre son corps au
public plus qu'il ne le sollicite pour créer une
forme chorégraphique. Dans sa prochaine
création, en janvier aux Subsistances, il laisse
momentanément les bidonvilles d'Afrique du
Sud ou ses questionnements sur son identité
africaine-blanche-queer pour aborder un sujet
a priori plus intime, la mort, à travers le suicide
de son frère. Encore possible de parler, sans
prendre trop de risques, de performance à pro-
pos du travail de Jérôme Bel. Malgré sa forma-
tion chorégraphique, il crée le plus souvent des
pièces anti-spectaculaires qui mettent à mal la
structure et les conventions des spectacles de
danse (voir notre article en page 10). Mais que

faire des spectacles de Christian Rizzo quand il
fait danser, dans 100% Polyester, des vêtements
suspendus à des cintres au moyen de ventila-
teurs ou alors quand il réduit les danseurs du
ballet de l'opéra de Lyon à des signes à peine
mouvants dans un espace rituel (Ni fleurs, ni
Ford Mustang) ? La Maison de la Danse, en pro-
grammant b.c, janvier 1545, fontainebleau au
Toboggan (au mois de décembre), nous per-
mettra de sonder encore un peu plus profon-
dément l'esprit génial et tortueux de ce drôle
agitateur. Un autre projet risque de perturber
nos velléités de classement : celui d'Alain Buf-
fard qui avec (Not) a love song (photo) décide
de se frotter au genre de la comédie musicale
(en novembre aux Subsistances). Sûr que nous
serons bien loin de Notre Dame de Paris avec ce
familier des formes très contemporaines, qui a
notamment travaillé avec Christian Rizzo ou
Rachid Ouramdane. Chacun rangera ces spec-
tacles où il le souhaite ; ces quatre artistes
ébranlent quoi qu'il en soit les habitudes et
devraient nous emmener vers des territoires
singuliers.

_R.B._

Danse 

Panier de
saison

L a saison danse débute à l'Opéra par une
très belle soirée William Forsythe au
cours de laquelle seront reprises trois

pièces entrées au répertoire du ballet de
l'opéra ces dernières années. L'occasion d'ap-
précier une nouvelle fois à Lyon le génie géo-
métrique et chorégraphique du directeur 
artistique du Ballet de Francfort et de découvrir,
pour les profanes, une figure incontournable
de l'histoire de la danse. Loin du ballet et de
l'Allemagne, le Japonais Hiroaki Umeda
(photo) pourrait bien constituer le choc de la
rentrée. Dans le studio de la Maison de la
danse, il donnera à voir deux solos dans les-
quels il développe une danse minimaliste et
pourtant spectaculaire. Bien que faisant quasi-
ment du sur-place, il donne à ses mouvements
une amplitude et une cohérence troublantes ;
un travail très exigeant sur le son et les lumières
incorpore le geste souple du danseur à une
composition hypnotique. Dans une veine en
théorie beaucoup plus baroque et déjantée,
Mark Tompkins revient aux Subsistances pour
Animal (Femelle), une variation mixte après un
premier opus exclusivement masculin intitulé
Animal. L'énergie déployée sur scène, l'ironie et

la justesse de propos qui caractérisent le travail
de Tompkins promettent un très beau spectacle.
L'énergie, c'est aussi la qualité qui frappe le
plus dans les pièces de Wim Wandekeybus, ce
chorégraphe dont les interprètes s'engagent
sur scène comme si leur vie en dépendait. Il
livre avec Spiegel une auto rétrospective qui
devrait nous faire revivre la panique, enchantée
et incrédule, ressentie lors de ses derniers
spectacles. Et comme un Belge ne vient jamais
seul, la Maison de la danse invite également le
désormais familier Sidi Larbi Cherkaoui et Koen
Augustijnen, tous deux des Ballets C de la B. Si
ce dernier fait preuve dans Import/Export de la
même inventivité et du même lyrisme que
dans sa précédente pièce, Bâche (qui ne nous
cachons pas la vérité nous avait fait pleurer),
c'est encore une belle soirée qui se profile.
Parmi les autres spectacles attendus, notons la
reprise de Peplum de Nasser Martin-Gousset,
l'un des grands succès de la dernière biennale,
la nouvelle création du facétieux Thierry Baë
ou encore Basso Ostinato, un spectacle de
Caterina Sagna.

_R.B._
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Musique

Le rock à
Jessie

D es silhouettes longilignes auréolées
de paillettes et de la guitare déjantée
pour des riffs brutaux. Tous les attri-

buts du punk rock festif et néanmoins assour-
dissant reviennent en force avec les Parisiens
de Fancy qui évitent soigneusement la pop
lyrique et dépressive actuelle, jouée en baskets
et barbes de deux semaines, et lui font un bras
d'honneur au passage. Queen ou Bowie ne
sont évidemment pas loin, mais les références
à jamais traumatisantes ne prennent jamais
toute la place - Jessie, le leader freaks à la coif-
fure afro, n'en laissant pas suffisamment. Ce
personnage énervé vêtu de cuir chante avec
l'hystérique voix d'une drag queen sur le pied
de qui l'on aurait marché, entouré de Ramon et
Mom, une basse et une guitare tout à fait
tapettes et pour autant goûteuses de heavy
metal. Les musiciens accrochent les cordes et
les font miauler aussi haut que la voix de Jessie,
qui elle s’illustre dans son arrogante volonté de
faire autant de bruit que de manières. Sur les
pochettes des albums, des gonzesses en tee-
shirts courts et cheveux méchés s'amassent en
affichant des moues arrogantes, avec des der-

rières et des ventres rebondis pareils à ceux des
«stéréoputes» de Tarantino. Comme pour mar-
quer le chemin parcouru et le scénario plus
radical du second album éponyme, comparé
au premier opus déjà très réussi Seventeen, les
filles ne sont plus que deux et, cette fois, elles
se tirent les cheveux, tombées à terre en pleine
lutte pour une part de gâteau. À moins que ce
ne soit pour le dernier disque de Fancy. Bien
normal, la gloire a sonné à la porte plus d'une
fois depuis la création du groupe qui, s'il fait
largement dans le rétro, est encore neuf (formé
en 2002). Invités par Daft Punk en juin dernier
pour leur première partie en Grande-Bretagne,
ils affichent également sur leur glorieux CV
celle des Rapture. Figurent pas loin les 2 Many
Dj's et les Tv On The Radio... Fancy sont ces
petits Français qui plaisent aux étrangers et pas
n'importe lesquels. Alors longue vie au groupe
rock qui fait à Lyon l'affiche la plus excitante de
la rentrée (pardon à Zazie).

_Dalya Daoud_

Le 28 septembre au Ninkasi Kao, 267 rue Marcel
Mérieux-Lyon 7 / 04.72.76.89.00

Cinéma

Waters
décoiffé

E n 1988, John Waters, figure déjà my-
thique du cinéma trash indépendant,
connu pour son amour des trans-

sexuels, des obèses et son fétichisme des
pieds, n'a plus tourné depuis sept ans. Pour
avoir l'insigne honneur de se retrouver derrière
une caméra, il se résout à mettre en scène une
comédie grand public, où son sens de la trans-
gression demeure toujours présent : l'épopée
de Tracy Turnblad, ado boulotte (sa mère est
jouée par Divine, la muse travestie du cinéaste)
ayant décidé de s'incruster à l'émission de
danse le Corny Collins Show, dépeint une Balti-
more des années 60 où la ségrégation frappe
encore. Où la différence est pointée du doigt
avec horreur par les tenants de la "bienséance",
où les bigotes sont tétanisées lorsqu'elles
s'aventurent dans les quartiers noirs, où les
psys pratiquent l'hypnose pour soigner les 
jeunes filles blanches de leur attrait pour les
garçons de couleur. Le ton est kitsch à mort et
profondément ancré dans la bêtise de l'époque,
amoncelant les références politiques et les
échos à l'Amérique des années Reagan. Puis le
film est adapté avec succès sur les planches de

Broadway, avant de se voir plus ou moins
remaker par Adam Shankman (Baby-Sittor avec
Vin Diesel). Les numéros musicaux, s'ils sont
agréables à regarder, ne transpirent pas vrai-
ment l'originalité (le morceau d'intro Good
Morning Baltimore évoque même curieuse-
ment le Skid Row (Downtown) de La Petite
Boutique des Horreurs). Les clins d'œil irrévéren-
cieux ont tous mystérieusement disparu, au
profit de sous-intrigues manquant cruellement
de pertinence. Le ton est au ripolinage du
modèle, au lissage de toutes les touches de
mauvais goût que Waters avaient disséminées
avec un soin maniaque dans son œuvre. La
machine à reluire hollywoodienne a fait son
office, et vient de transformer l'un de ses films
subversifs en friandise qui fera la joie des bien-
pensants. 

_François Cau_

Hairspray
D'Adam Shankman (ÉU, 1h56) en salles
Hairspray
De John Waters (1988, ÉU) DVD chez Seven 7
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Retrouvez bientôt 
la liste de nos points 

de distribution sur le site 
www.heteroclite.org

Retrouvez désormais

À SAINT-ÉTIENNE ET GRENOBLE.

Commerces, institutions : 
Vous faites bouger votre ville ?

Tenez-nous informés !

redaction@heteroclite.org
04.72.00.10.23
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Livres

Le titre de ce très beau roman en chuchote déjà l'histoire. Au centre, un canapé,
celui de Clémence, la vieille voisine d'Anne, à qui elle vient régulièrement faire la
lecture. Des textes de femmes téméraires comme la révolutionnaire Olympe de
Gouges ou l'alter ego féminin de Robin des Bois, Marion du Faouët. Anne prend
leur suite héroïque : elle traverse la Russie à bord du Transsibérien, en quête de
nouvelles de Gyl, son ancien amour. Égarée dans des paysages aux contours
incertains, en compagnie de co-voyageurs dont elle ne maîtrise pas la langue,
elle se souvient. Des grands auteurs russes, des espoirs de révolution, de Clé-
mence, sur son canapé rouge. Arrivée à destination, Anne ne cherchera pas Gyl.
Car c'est elle-même qu'elle cherchait. Loin du canapé rouge, elle fait pourtant
l'épreuve du divan, dans un état de quasi-hypnose. La langue de Michèle Lesbre
est humble et pourtant ample. Les correspondances qui surgissent peu à peu
entre les personnages, les situations, les réminiscences et les sensations nous
plongent dans une exaltation silencieuse propre à générer, envers Anne, une
empathie singulière. Peut-être du même ordre que le lien qui l'unit à Clémence.
Dès lors, chaque lecteur fait partie du roman.

_Renan Benyamina_

Que ceux qui assimilent Almodovar à l'Espagne se jettent tout de suite sur le DVD
d'Azul, de l'encore méconnu Daniel Sánchez Arévalo. Ils comprendront alors que
non, Almodovar n'est pas le seul réalisateur que le pays de Cervantès ait enfanté,
et que non, le cinéma espagnol ne parle pas que de travelos et de femmes déses-
pérées. Jorge, malgré un master de gestion en poche, est gardien d'immeuble
pour rester au foyer et s'occuper de son père, infirme. Autour de lui gravite une
galaxie de personnages atypiques : un meilleur ami perturbé par son identité
sexuelle, une amoureuse de toujours subitement réapparue, et surtout un frère
qui, tout juste sorti de prison, demande un étrange service à Jorge : mettre
enceinte à sa place sa petite amie restée en prison. Petite fable sans prétention,
Azul surprend par sa simplicité et son naturel. Les dialogues sont percutants, la
mise en scène proprette, l'intrigue solidement ficelée. Le tout porté par une dis-
tribution remarquable, avec en tête un Quim Gutiérrez (Jorge) aussi juste que
sensible. Loin de l'univers kitch et coloré d'Almodovar, Daniel Sánchez Arévalo
livre un univers métaphorique tournant autour d'une couleur et de ses dérivés
(“azul”, en espagnol, signifie bleu) : gris dépressif, turquoise espoir, électrique pas-
sion. Et offre par là même un joli petit film espagnol sans crises de nerf ni talons
aiguilles. Très loin de l'image d'Épinal que l'on se fait d'une certaine Espagne.

_Aurélien Martinez_

Films

Michèle Lesbre
Le Canapé rouge 
Sabine Wespieser

Hugues Barthe
Dans la peau d'un
jeune homo
Hachette
«Une BD plus ou moins autobio-
graphique sur les questions que
peut se poser un adolescent

homosexuel. L'ado en question c'est Hugo, 14 ans
qui découvre son homosexualité, que ce n'est pas
passager, l'accepte, se pose la question du coming
out... C'est raconté avec beaucoup d'humour, tout le
monde peut se reconnaître dans cette histoire. À
conseiller aux familles ou à tous ceux qui sont
confrontés à l'homosexualité de l'extérieur».

Daniel Sanchez Arévalo
Azul
Mk2

Le choix de... Sébastien de la
librairie État d'esprit

Q. Allan Brocka
Boy Culture
Optimale
«Boy Culture a été mon film
préféré lors du dernier festival.
C'est l'histoire de trois coloca-
taires homos : un noir, un ado,

un prostitué. Celui-ci a un client d'une soixantaine
d'année qui ne veut pas de sexe, simplement lui
raconter son histoire. Ce film parle de plein de choses
rares sur les écrans : de relations entre personnes
qui n'ont pas la même couleur ou qui n'ont pas du
tout le même âge. Le tout est très bien dialogué,
bien interprété, bien cadré et plein de tendresse».

Le choix de... Jean Dorel, de
Vues d'en face, festival du film
gay et lesbien de Grenoble

Comment aurait-on appréhendé la musique d'Elvis Perkins si nous n'avions pas
eu vent de son passé familial ? Qu'aurions-nous ressenti à la découverte de la
perle noire Ash wednesday, si nous n'avions su que son créateur n'était autre que
le fils de l'acteur "psychotique" Anthony Perkins, mort du sida en 92, et d'une pho-
tographe tragiquement disparue dans l'un des avions du World Trade Center ?
Mystère... Fraîchement trentenaire, Perkins n'a rien du jeune prodige bouleversant
la face du monde avec un premier album follement avant-gardiste, non, l'Américain
joue dans une tout autre catégorie. Celle des classiques instantanés. Une appel-
lation désignant en général un morceau que l'on découvre avec l'impression de
le connaître depuis toujours  et qui se pose en incontournable dès la première
écoute. Croisement improbable des élans de Bob Dylan et Rufus Waiwright (pour
faire vite), le folk lyrique d'Elvis Perkins irradie par son élégance absolue et par la
présence éminemment habitée de son interprète. Ces chansons, il les a portées
en lui très longtemps, cela ne fait aucun doute, et rarement l'expression "faire
corps avec sa musique" aura été si justement incarnée. C'est certain, si nous
n'avions rien su du tragique perkinsien, nous aurions succombé de la même
façon, nous aurions frissonné tout autant, nous aurions versé les mêmes larmes.

_Emmanuel Alarco_

DisquesElvis Perkins
Ash wednesday 
XL/Beggars

Kings of Leon
Because Of The Times
Columbia Records
«Kings of Leon est un groupe
composé de trois frères, fils de

Pasteur, accompagnés de leur cousin, qui fait du
gros son, bien rock. Mais pas du rock sautillant à la
Bloc Party ou The Klaxons, c'est plutôt blues, très
américain. Mis à part le fait qu'ils parlent parfois un
peu trop de Dieu, c'est pour moi l'un des meilleurs
groupes de rock actuellement. Il y a un titre en parti-
culier que j’adore, qui est vraiment bon et dansant :
My Party».

Le choix de... Vale Poher, 
musicienne lyonnaise 
(www.valepoher.com)
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Tendances

Je viens de recevoir le courrier de Davy, qui malgré ses crises
de boulimie textiles et ses trecking shopping du samedi, se
retrouve souvent le matin, seul, et à deux pas de la nervous
breakdown face à son placard avec cette éternelle question
qui le hante : «Comment vais-je bien pouvoir m'habiller ce
matin ?». Et la seule réponse à cette question asexuée et
vieille comme le prêt-à-porter, qui vient à l'esprit à peine
caféiné de toute fashion victim qui se respecte, est : «Avec
tout ce que j'achète, je n'ai jamais rien à me mettre !»
Mon cher Davy, la solution est très simple : les BASICS !!! ou plus
précisément le fond obligatoire de tout bon dressing qui se res-
pecte. Vous savez, un polo blanc ou noir (Lacoste), un jeans brut
coupe droite (Lee), une paire de Converse blanche, une chemise
noire (Paul&Joe) ou encore un pull col roulé en cachemire noir
(Zadig&Voltaire) et une veste tailleur deux boutons noire (APC)
seront vos meilleurs amis dans ces grands moments de solitude
vestimentaire... Rien ne vaut une silhouette simple et épurée
avec de belles coupes et des matières nobles pour vous sauver
de la crise de nerfs et de la demi-heure de retard au boulot. Pour
l'achat des ces basics, on ne regarde pas à la dépense, on joue la

qualité. On investit dans de belles pièces qui peuvent être chères
mais qui se révèleront de bons placements à long terme. La
seule exigence avec ces silhouettes «passe partout» est le choix
des accessoires. En effet, un accessoire n'est, quant à lui, jamais
basic. Il est aujourd'hui le produit le plus tendance et le plus tra-
vaillé. C'est lui qui donne un style, une allure. C'est lui qui trans-
cendera la chemise blanche et le jeans brut. La bonne paire de
derby (ou de basket) et un sac dans la tendance feront la diffé-
rence. Nos amis les peoples ne s'y trompent pas... Le toujours
impeccable Georges Clooney, le petit mais très sophistiqué
Marc Ruffalo sans oublier mon petit préféré Vincent Cassel et
son look sport chic so french sont de véritables icônes pour nos
copines des bureaux de style parisiens. Et du côté des filles, quel
meilleur exemple que la famille Birkin, mère et filles ? Elles ont le
style absolu tout en restant simples et surtout elles-mêmes ! Pas
la peine de se déguiser en Mika ou en M Pokora pour avoir du
style... En conclusion, soyons sobres, chics et raffinés les trois
mots-clefs de l'hiver 2008.

_Yann Armando_

La base : les basics

IN & OUT

Comment porter un jeans slim lorsque
l'on dépasse la taille 38 ? Avec le slim ou le
skinny, la règle est simple : au delà du 38,
par pitié, on s'abstient ! En effet le jeans
slim fait partie des ces vêtements qui sont
réservés à cette élite qui mange peu, ne
boit pas et fait du sport. Pas de panique,
voici quelques astuces pour remplacer le
slim tout en restant tendance. D'abord on
remplace la coupe slim par une coupe
droite voire étroite qui est plus avanta-
geuse quel que soit son physique. On pri-
vilégie une couleur foncée et on laisse le
blanc aux plus minces. Ensuite, on opte
pour une pièce de haut ample voir over-
size pour les plus pointus. On remplace la
chemise par une tunique unie et on joue
la maille sans aucune modération. Le
total look «prés du corps», on laisse ça aux
affolés du dance floor ou aux fans de
Madge qui sont restés bloqués sur Vogue.

Enfin pour affiner la jambe on préférera
un derby à la tige fine plutôt que la «sket
revival Jordan 1990 fluo» (tendance mais
teenage) et on joue, pour attirer l'œil, un
sac surdimensionné plutôt qu'une sa-
coche. Si vous ne vous sentez toujours
pas prêt à assumer le slim version hiver
2008 voici mon dernier conseil et de très
loin le meilleur : achetez ou ressortez vos
pantalons larges. Tous les bureaux de
style annoncent la dernière saison du
slim, et les derniers shootings pour l'hiver
2008 le confirment ! Pour être au top de la
tendance à en faire pâlir d'effroi les petites
crevettes pseudo Diorette et les fans de la
silhouette stylo Bic, portez un pantalon
large à revers en tweed type «grand-père»
et exhumez de vos placards vos panta-
lons XL de chez Yohji ! Et n'oubliez pas :
soyez sobre, chic et raffiné ! 

_Y. A._

Slim or not

© WWW.CO2L.FR

in

&

out

&

C'est moi qui l'ai fait !

Je choisis la coupe, la couleur, le message et quatre à
six semaines plus tard je reçois le pull de mes rêves...
C'est un peu cher mais le regard envieux de vos amis
n'a pas de prix !!!
Zadig&Voltaire - 7, rue du Plat-Lyon 2  
04.78.42.52.88

Christian en scène ...
Une exposition entièrement dédiée aux costumes de
scène créés par Christian Lacroix. Des croquis, des
dizaines de costumes, des décors et une scénographie
réalisée par Christian himself... Un rêve absolu pour les
fans du couturier et les amateurs d'art en général !
Centre national du costume de scène-Moulins 
www.cncs.fr

K forever

Ça y est ! Enfin ! Après H&M, Karl Largerfeld se démo-
cratise à nouveau. Sa ligne baptisée K nous propose
des pièces parfaitement construites et des silhouettes
«so Karl» à prix très raisonnables. (T.shirt 60€, jeans
130€, ...)
Disponible dès octobre en grands magasins

Rhabille-toi !
Les slips ou boxers à l'effigie des super héros, sérigra-
phiés ou imprimés «têtes de mort», c'est plus possible !
Oubliez le rayon sous-vêtements d'H&M et réalisez que,
se retrouver en face du slip de Batman ce n'est pas for-
cement excitant ! 

By night !
Les lunettes de soleil c'est par définition pour le soleil
pas pour le bar du «chouga boys club» à 4 heures du
mat. On laisse ça à Paris et Linsay car elles, elles sont à
L.A. et pas nous !
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Eroscope

32, rue du Plat 69002 Lyon
04.78.42.87.27

www.astro lyon.com 

MATTHIEU CESARI 
Astrologue & Voyant
Votre boutique ésotérique à Lyon

Signe du mois :
Vierge (24/08-23/09)

Certains vous décrivent comme timide et per-
fectionniste, exigeant et puritain... Pourtant, ce
mois-ci, délaissant votre réticence habituelle,
vous serez prêt à tout pour vivre jusqu'au bout
vos passions débridées. Le climat astral dans

son ensemble vous permettra de gravir des
montagnes que vous soyez en couple ou pas...
Attention cependant à l'idéalisation excessive
lors de rencontres car vous risqueriez de plon-
ger dans des piscines sans eau ! Cela dit, sachez
que rêver et s'enflammer un peu font tout de
même du bien quand on passe sa vie à conqué-
rir la lucidité ou quand on se refuse toute fai-
blesse... Tout est question de modération...

qu'il vous prouve son amour par des réconcilia-
tions sur l'oreiller ! Si vous êtes célibataire, gare
aux rencontres brûlantes mais éphémères ! 

Scorpion (24/10-22/11)
Les influx planétaires de septembre pourraient
bien faire sentir le soufre à votre vie amoureuse !
Vous préférerez les liaisons dangereuses aux
amours tranquilles. Vos plaisirs se révéleront
aussi intenses que lubriques. Si vous êtes en
couple, assurez-vous simplement que c'est
aussi le souhait de votre partenaire !

Sagittaire (23/11-21/12)
En septembre, vous aurez Mars pour allié et cela
peut se traduire de diverses façons : rencontre,
coup de foudre, bouleversement heureux dans
votre vie affective, évolution inattendue mais
favorable des sentiments ou des intentions de
l'être aimé.

Capricorne (22/12-20/01)
Stabilité au rendez-vous. Les orages conjugaux
vous seront épargnés, et votre couple sera sou-
vent cité en exemple par vos proches. Cepen-
dant, vous feriez bien de ne pas prendre
l'amour de votre conjoint pour acquis, sinon
vous risquez d'avoir quelques mauvaises sur-
prises... Jouez donc plutôt la carte de la séduc-
tion avec ce dernier qui vous le rendra bien !

Verseau (21/01-18/02)
Avec Vénus dans votre camp, vous vous arran-
gerez pour faire régner une ambiance chaleu-
reuse et sensuelle dans votre vie de couple.
Mais votre conjoint ou partenaire devra réagir
avec enthousiasme à vos (h)ardeurs parfois
incontrôlables , sinon vous pourriez être tenté
d'aller chercher de l'eau ailleurs pour éteindre
ce feu qui vous habite !

Poissons (19/02-20/03)
Vous entendrez bien régner en maître absolu
sur le cœur de votre partenaire. Pour le retenir
et monopoliser son attention, vous sortirez le
grand jeu de votre chapeau ou plutôt de votre
pantalon. Veillez seulement à ne pas trop
l'étouffer pour autant...

Bélier (21/03-20/04)
Vos relations avec votre partenaire s'annoncent
beaucoup plus sereines que ces derniers
temps. Plus positif et optimiste, vous tisserez
de puissants liens de complicité si vous êtes en
couple ou débriderez votre légendaire sensua-
lité si vous êtes célibataire. 

Taureau (21/04-21/05)
Harmonie et plaisirs de tous ordres au pro-
gramme ! Bien dans votre tête, comme dans
votre boxer, vous serez moins inquiet quant
aux sentiments de votre partenaire qui n'en
sera que plus expressif. Si vous êtes seul, vous
partez en chasse, tête baissée et queue dressée !

Gémeaux (22/05-21/06)
Étonnant, surprenant... Tels sont les qualificatifs
qui décrivent le mieux votre mois de septembre.
Vous saurez mettre une note de fantaisie dans
votre vie affective comme sexuelle, et vous
vous arrangerez pour maintenir en éveil votre
partenaire ou vos conquêtes ! 

Cancer (22/06-22/07)
Gare aux imbroglios de toutes sortes ! Vos af-
faires de cœur risquent de se compliquer si
vous n'avez pas pris le soin de les séparer net-
tement des questions d'intérêt ou d'argent.
Sachez qu'on ne peut pas tout avoir en même
temps dans la vie. "Quand on veut aller au bain,
on ne va pas au moulin" (Épictète) et encore
moins au sauna ! 

Lion (23/07-23/08)
Un aspect de Neptune en relation avec votre
signe entraîne des remous sentimentaux, par-
fois des ruptures ou des rejets voire des souf-
frances. Mais ne perdez pas de vue que c'est à
travers ce type d'épreuves que vous vous com-
prendrez mieux et pourrez découvrir des atouts
insoupçonnés que vous portez en vous... 

Balance (24/09-23/10)
Votre vie conjugale n'aura rien d'un long fleuve
tranquille, c'est plutôt les chutes du Niagara.
Vous mettrez votre partenaire sur des char-
bons ardents, vous titillerez sa jalousie, afin

24 cabines climatisées
> individuelles
> couples
> communiquantes
> sling

Zapping de 64 films
Projection
Location et vente de DVD
Sextoys
Arômes
Librairie
Idées cadeaux

Zapping de 64 films

Ouvert tous les jours de 10h à 1h du matin
2h vendredi et samedi

24 cabines climatisées

2 4 ,  r u e  L a n t e r n e  
6 9 0 0 1  L y o n

0 4  7 8  2 9  6 7  5 4  
(Métro Hôtel de Ville)
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Ici...

O n ne se repose pas
sur ses lauriers rue
Violi. Après avoir

profité de l'été pour agrandir
la piste de danse et créer une
nouvelle salle, l'équipe du
DV1 attaque la saison avec
deux grandes nouveautés. La
première, c'est l'organisation
régulière des bien nommées
soirées Legend qui accueille-
ront les plus grands Djs euro-
péens. On commence le 8
septembre avec Mark Moore,
le pionnier superstar de l'Acid
House. Un peu plus tard un
autre Anglais viendra se pro-
duire, Antoine 909, qui offi-
ciait notamment à la dernière
Loveball de Barcelone. Autre
grosse soirée récurrente, les I
love boys qui quittent le
Transbordeur pour le DV1. La
jauge est donc réduite (de 600
à 350 personnes), mais l'en-
trée moins chère et la localisa-
tion plus centrale. À cette
occasion, la nouvelle salle
(entre 20 et 25m2) servira de

backroom pendant qu'un
stripper chauffera l'ambiance
sur la piste. Des I love boys
«résolument chaudes» nous
promet leur organisateur 

Lionel, et en conséquence
réservées aux garçons. Les 
lesbiennes devraient aussi
bientôt avoir leurs soirées au
DV1, comme nous le laisse
entendre le maître des lieux,
avec Ethane aux platines et la
collaboration d'autres établis-
sements du milieu gay. Par 
ailleurs, le reste de la pro-
grammation, concoctée par
Hervé AK, convoquera les
fidèles Thomas Villard, Chris
Dudzinski, Itsy Bitsy, Peewee,
Gualter Vaz, ou encore Max le
sale Gosse qui fête d’ailleurs
son anniversaire au DV1 le 7
septembre.

_Bertrand Casta_

Legend, avec Mark Moore,
le 8 sept. à partir de
minuit / 10€ + conso
I love boys, The white party,
le 22 sept.  / gratuit de
0h à 0h30 si dress code white
10€ en préventes au Cap
Opéra - 13€ sur place

On peut apprécier une bonne bière accoudé à un comptoir, plu-
tôt qu'un Malibu Ananas sur une piste surpeuplée, tout en
aimant se laisser aller à quelques déhanchés bien sentis si la
musique inspire. C'est sur ce constat que Thierry, Jean-Pierre et
Bibi ont créé le Booster, un bar musical gay. L'idée est que le lieu
reste un bar, avec les horaires et les tarifs que cela implique,
mais un bar qui offre la possibilité, tant en termes d'espace que
de son, de faire la fête et de danser. Ici le seul critère pour 
rentrer, c'est de vouloir s'amuser ; les amiEs des clients gays sont
aussi les bienvenues. Chaque week-end, un Dj donnera le ton,
des soirées à thème voire quelques spectacles devraient 
rythmer l'année. Si l'équipe du Booster est aussi en partie celle
du XL, rien à voir avec le bar-couloir si sympathique de la rue du
Garet, ni en termes de superficie, ni en termes d'ambiance. En
tout cas, on ne pourra pas dire que le lieu n'a pas été soigné : on
se croirait presque au Futuroscope ! Des hologrammes, un sys-
tème d'éclairage sans électricité (on ne prendra pas le risque de
tenter d'expliquer son fonctionnement) et des écrans un peu
partout. L'acoustique est très bonne, le volume relativement fort
à l'étage, plus faible dans la partie lounge au sous-sol. Un bien
bel endroit donc, à découvrir tous les jours dès 18h.

_B.C._
Le Booster, 22 rue J. Serlin-Lyon 1 / www.boosterbar.fr

Brèves

TOURNER LA PAGE
La librairie LGBT lyonnaise État
d'Esprit a changé de direction pen-
dant l'été. Isabelle laisse la place à
Valérie, Lili et Sébastien qui ont
décidé de faire œuvre de fidélité.
Quelques changements de rayon-
nages mais toujours un programme
régulier d'expositions et d'événe-
ments. Pour commencer, le plasticien
di(c)an Ski présente ses œuvres du 6
septembre au 31 octobre. Par ailleurs,
une session de consultations «tarot et
numérologie» est organisée le 22 sep-
tembre de 13h à 20h.
État d'esprit, 19 rue Royale-Lyon 1
http://etatdesprit.free.fr/

LES OURS PASSENT LES ALPES
Un jumelage original s'est développé
entre Lyon et Turin. C'est dans le
cadre de l'opération Bear Migration
que des gays italiens, vous l'aurez
compris d'obédience bear, viendront
rendrent visite à leurs collègues lyon-
nais. Un week-end de visites, d’apéros
et de soirées dans les hauts lieux
bears de la capitale des Gaules : la
Station B, le Mandala, le Forum Bar. Un
pass pour le week end est en vente
jusqu'au 15 septembre. 
Programme complet : www.bearmi-
gration.com

Formule (DV)1

Laissez-moi danser ?
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...et là

Brèves

CANDY UNE FOIS
L'égérie des nuits gay lyonnaises n'en-
tend pas se satisfaire de ses shows du
dimanche soir au DV1. Avec son ami
photographe Raphaël Mascarello,
Candy William's organise une exposi-
tion d'une quinzaine de photos, cer-
taines ayant servi pour illustrer ses flys,
d'autres spécialement prises pour
l'occasion. Le vernissage a lieu le jeudi
13 septembre, agrémenté d'un «buffet
performance» au cours duquel Candy
dévoilera, pour ceux qui ne la
connaissent pas, son identité civile.  
À partir du 13 septembre au Stelo, 
16 rue Général Plessier-Lyon 2
04.78.37.59.92

CANDY DEUX FOIS
L'expo photo, ça ne lui suffit pas, alors
Candy s'associe au restaurant de la
rue Royale l'Antre d'E pour un dîner
spectacle. Au folklore des établisse-
ments des quais de Saône, on préfère
ici le transformisme raffiné et réfé-
rencé de la belle. Ça se passe le ven-
dredi 21, menu unique + spectacle
pour 45€ sur réservation.
Le 21 septembre à 20h30 à l'Antre d'E,
16 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.28.33.98

FERMETURE
La rue Royale perd l'un de ses restau-
rants gay friendly les plus anciens
avec la fermeture de l'Ultime, à l'angle
de la rue Violi. À la place, désormais un
autre restau : L'Ourson qui boit...

Ciné friendly

Belle et salutaire initiative que la création à Lyon de l'association
Écrans Mixtes. Ivan et cinq compères familiers ou professionnels
du cinéma d'art et d'essai regrettaient la faible visibilité locale
de films d'auteurs traitant de l'identité sexuelle. Ils ont donc
décidé d'organiser des rendez-vous réguliers autour d'œuvres
thématiques et ambitieuses. Avec une série de principes : exi-
gence, «déghettoïsation», partage... Chaque soirée se déroulera
dans la salle d'un cinéma du réseau GRAC (Groupement 
Régional d'Actions Cinématographiques) et proposera, outre la
projection d'un film sorti (ou à sortir) en salles, courts-métrages,
rencontres et débats. Écrans mixtes entend «favoriser la
réflexion, l'échange et l'analyse d'images» tout en démocratisant
l'accès au cinéma d'auteur, notamment en organisant des soirées
à Villeurbanne, Bron ou à Vénissieux. Pourquoi une saison plutôt
qu'un festival, comme cela se fait dans de nombreuses villes de
France ? «Une action culturelle tout au long de l'année permet
davantage de rencontrer le public», explique Ivan, membre du
bureau de l'association. Premier rendez-vous donc, le 28 sep-
tembre au Cinéma Opéra avec The Bubble d'Ethan Fox, qui com-
porte notamment, d'après Ivan «la plus belle scène d'amour entre
deux garçons du cinéma». Didier Roth Bettoni, journaliste et criti-
que de films se livrera à l'exercice de la dédicace à l'occasion de
la parution de son ouvrage L'Homosexualité au cinéma. Avant
même d'entrer en marche, la machine paraît bien huilée : un site
Internet et des supports de communication sont déjà en place,

une gazette «Échos Mixtes» est en préparation. Mais la garantie
de réussite du projet réside indéniablement dans l'énergie et la
conviction des membres d'Écrans Mixtes. Ne reste qu'à les faire
partager. 

_Renan Benyamina_

Le 28 septembre à 20h au Cinéma Opéra, 6 rue Joseph Serlin
Lyon1 / www.ecrans-mixtes.org

Propos recueillis par Dalya Daoud
Ton nom de scène fait mouche. Qu'est-ce qui t'a poussé à le choisir ?
Entre copines, on s'appelle souvent comme ça, c'est donc un peu en leur hommage... On a vérifié
la définition dans un dictionnaire des insultes, et connasse signifie "qui raconte beaucoup 
de futilités".

Tu es comédienne de formation, et avec ce personnage de Djette, tu sembles beaucoup
t'amuser.
Connasse est une fille naïve qui croit au prince charmant et qui vit dans un monde imaginaire, ins-
piré des films de Jacques Demy (surtout Les Demoiselles de Rochefort). Mais elle a aussi une grande
gueule et sait se moquer d'elle-même. Je suis partie du travail de clown où l'on se sert de soi pour
faire rire. Derrière les platines, je chorégraphie l'ensemble.

Comment prépares-tu tes sets ? Tu sembles aimer particulièrement les années 80 et tout le
mauvais goût que cette décennie a aussi pu engendrer...
Je fais les brocantes pour ma recherche de musiques. Avec ma copine de mix, Tatie Charby, on pré-
pare en amont nos chorégraphies. Je ne suis pas du tout musicienne, mais j'adore chanter,
j'écoute beaucoup de chansons à textes écrites par des nénettes : Camille, Amy Winehouse, les
Rita... Je ne crache pas sur les années 80 qui me font beaucoup rire. J'aime écouter Lio, Niagara ou
les vieux Madonna. Mais dans mes mix, il y a aussi beaucoup des années 70 et 90.

Quels sont tes projets artistiques pour la rentrée, sur scène ou derrière les platines ?
Je bosse avec ma cop's Dj Tatie Charby sur la création d'un spectacle musical. Et je reprendrai une
pièce que j'avais jouée dans des bars avec la compagnie des Fées Lunées. Il s'appelle Putain et,
comme son nom l'indique, c'est le récit autobiographique d'une prostituée canadienne.
Le 11 septembre au Ninkasi Kao, 267 rue Marcel Mérieux-Lyon 7 / 04.72.76.89.00

Rencontre
Dj pas si

connasse

_Dalya Daoud_

Son nom apparaît sur tous les flys morts du caniveau et les affiches mal 
placardées de la ville. En rose et paillettes, elle se cache dans un petit monde de soirées ras-
surant. Dj Connasse s'appelle Anne Geay dans la vraie vie, et c'est une comédienne.

✪ ABONNEMENT ✪

Pas envie de sortir ? 
et pourtant, vous avez hâte

de lire Hétéroclite... 

Abonnez-vous
et recevez 11 numéros

d'Hétéroclite directement 
chez vous, pour 25€ par an

En cadeau, le DVD du film
Krampack de Cesc Gay.

✪ ✪
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Rock 
and Folle

Le mateur
de cigares

Mes amies
les filles

Alliage, 2 be 3 ou Take that
sont définitivement enter-
rés. Désormais, pour chanter
entre camarades et être au
top, il faut avoir des poils et
pourquoi pas quelques kilos
en trop. Le dernier Boy's
band en vogue (dans cer-
tains milieux en tout cas)
s'appelle Bearforceone ; il
est composé, comme son
nom l'indique de quatre spé-
cimen de ce que, en jargon
gay, l'on appelle les «bears»,
soit des personnages velus
et virils. Yuri, Peter, Robert 
et Ian sont hollandais et
reprennent dans leur pre-
mier tube des standards des
années 80. Le tout bien
entendu chorégraphié avec
légèreté et audace. Bien que

tout aussi ridicules et second
degré, ils sont sans difficulté
plus sexy que leurs plus 
proches parents, les Nous C
nous (souvenez-vous : «nous
c'est nous et vous c'est vous, si
tu lèves les bras au ciel, pense
à caresser les hirondelles.
Elles te donneront leurs
ailes...»). Du poil, de la musi-
que eighties et du mauvais
goût : sûr que les quatre
compagnons vont rencon-
trer un grand succès. S'ils
parviennent à chauffer l'am-
biance au XL, au Forum ou à
la Station B, pas sûr en
revanche que Michel Drucker
leur ouvre les portes de ses
plateaux télé.

_R.B._

Le mateur aime partager
son plaisir. Je propose donc
désormais de consumer cette
rubrique avec d'autres. À
chacun son vitole, et si le
plaisir a besoin de règles, à
chacun d'inventer les siennes.
Amateurs et néophytes, fu-
mons ensemble. Ce mois-ci,
David Chatel, vendeur dans
la vie (il n'y a donc pas que
les patrons qui fument) et
jeune amateur de havanes. 
La première fois c'était com-
ment ? À Miribel, il faisait
chaud. J'ai aimé la sensation
laissée en bouche, un bou-
quet d'arômes. 
Le lieu idéal ? En extérieur
dans un transat. Ou en after,
le son est un accompagne-
ment idéal. Comme le temps

paraît s'étirer, la combus-
tion de mon cigare aussi.
La dernière fois, c'était
quand ? Au boulot entre
deux clients, avec mon col-
lègue. C'était convivial mais
pas vraiment l'endroit idéal.
Le faire durer jusqu'à la der-
nière limite ou le laisser
s'éteindre dans le feu de
l'action ? Jusqu'à la dernière
limite sauf s'il me déplait.
S'il est bon, je tirerai dessus
jusqu'au bout. J'insiste un
peu même si le purin est dif-
ficile.
Le meilleur module ? En
bouche, je les préfère longs
et larges, mais en main, plu-
tôt larges et courts.

_Olivier Rey_

Si vous n'étiez pas au cou-
rant les filles, va falloir vous
activer. Vous qui disposez
toutes d'un fond de placard
total black pour «être élé-
gante, svelte et sobre en
toute circonstance», n'envi-
sagez pas une seconde d'y
recourir cet hiver. Car qu'on
se le dise, «le nouveau noir,
c'est le gris». Comment vou-
lez-vous qu'on ne vous res-
serve pas d'interminables
litanies sur votre incapacité
supposée génétique à vous
orienter. Avec des hypo-
thèses colorimétriques aussi
absurdes, voyons... À moins
que vous ne fomentiez une
révolution des représenta-
tions courantes : «le nou-
veau confort, c'est quand ça

fait mal», «cette table en
vérité est un lit», «cette
brosse à cheveux est un balai
à chiottes». Mais dans ce cas,
pourquoi plutôt ne pas
annoncer que le nouveau
noir, c'est le rose, ou bien le
vert ? Revenons à nos sou-
ris. Le noir, donc c'est le gris.
Les mascaras et autres khôls
ou couleurs de cheveux
vont-ils également céder à
la tendance ? Faudra-t-il
désormais porter des lu-
nettes de soleil à verres
fumés ? En parlant de
fumée, les filles, continuez à
cloper, il est prévu que l'on
découvre l'an prochain que
le nouveau teint trendy,
c'est le gris.

_R.B._

E.P.S. 

Le souci 
du détail

UNE VAGUE D'OPTIMISME ENTOURE L'ÉQUIPE DE

FRANCE AVANT LA COUPE DU MONDE RUGBY. IL FAUT

DIRE QUE SON SUCCÈS ARRANGERAIT TOUT LE MONDE.

L e rugby est devenu hype. Nicolas
Sarkozy et Cécile de Ménibus ont
récemment contribué au phéno-

mène. Son attractivité toujours plus
grande est largement amplifiée par les
campagnes de communication qui
auront précédé la Coupe du monde. Mais
la ferveur médiatique autour des «Bleus»
a un petit arrière-goût de propagande.
Car s'ils font indéniablement partie du
gratin, ils demeurent des outsiders, ne
serait-ce qu'en raison de la présence des
Néo-Zélandais. Tout est prévu pour que
les deux équipes se rencontrent en finale,
avec un tableau entièrement au Stade de
France pour les Bleus à compter des
quarts, et tous les avantages que cela
implique (un maximum de spectateurs,
un minimum de déplacements). Or, la

France n'a qu'à perdre une seule rencontre
de poule face aux Argentins ou aux Irlan-
dais pour tomber sur les grands favoris
dès les quarts... à Cardiff. Autant dire que
les choses ne sont pas vraiment prévues
comme telles. TF1, qui s'intéresse désor-
mais au rugby, ce qui n'est pas forcément
bon signe, ne vendrait que 97 100 euros
les 30 secondes de pub lors de la finale si
la France n'en est pas, contre 204 800
dans... l'idéal. Il serait également de bon
ton que les Français soient les plus perfor-
mants possible pour que Bernard Laporte
conserve sa seule crédibilité pour le poste
de secrétaire d'État au sport qui l'attend.
Alors on sublime nos soldats pour 
conserver le moral de la nation. Il y a les
héros, Frédéric Michalak et Sébastien
Chabal, qui n'apparaissent pourtant pas

comme titulaires à l'orée de la compéti-
tion. La communication a ses limites. Et,
pour amplifier l'empathie (ou pour antici-
per les excuses), on a aussi nos martyrs :
Elvis Vermeulen et surtout Sylvain Mar-
connet ne pourront participer à la fête. Le
pilier, opéré d'une fracture du tibia le 5
mars, est quand même convoqué. Il faut
six mois pour la consolidation, la Coupe
du monde débute le 7 septembre. Une
aubaine pour Bernard Laporte : deux
jours de rab ! Mais le 20 août, incroyable,
Marconnet déclare forfait. Et oui Bernard :
ensemble tout devient possible, mais
quand même. Avec des décisions poli-
tiques du genre, ce serait un coup à se
faire remplacer par Philippe Lucas. 

_Pierre Prugneau_

TRICKS
Angl. : astuce - par extension : figure de skate board
Titre du chef d'œuvre de Renaud Camus, désignant par ce
mot de furtives rencontres sexuelles, potentiellement
amoureuses. Ne pas confondre avec l'homophone trique.

Le trick fonctionne mal au singulier. Renaud Camus en raconte
quarante six dans le livre qui aurait dû rendre le mot usuel dans
la scène gay. Mais on lui préfère hélas la banalité du terme
«plan» pour rendre compte de ces relations, si courantes chez
les homosexuels, qui se résument en quelques dizaines de
minutes ou en une nuit. Renaud Camus nous dit : «Il faut, pour
qu'il y ait trick, que quelque chose se passe ; et plus précisément :
du foutre, à parler sadien». Les tricks sont davantage que des
plans ; ils relèvent d'une sorte de dandysme du cul. Ce sont des
moments forts de complicité, pendant lesquels des corps et
des envies se croisent, avec une économie d'histoire, de paroles
et de perspectives. Chaque partenaire de trick pourrait devenir
un ami, un amant, «l'homme de sa vie», mais si cela arrive, ce
n'est alors plus un trick. Renaud Camus part en quête de ses
tricks de façon très méthodique : virées au club, repérage sélectif
et accroche. Si la manière est toujours la même, le partenaire
est toujours singulier. Il n'est pas un objet sexuel indifférencié.
C'est peut-être là la principale différence entre les tricks de
Camus et les plans courants. Chaque trick pourrait être un
début, mais si l'on y donne suite, cela prive des autres débuts
possibles. Leur enchaînement distord le temps, refuse sa linéa-
rité ; ne reste qu'un chaos d'histoires dont le commencement et
la fin se confondent et sont ainsi, contre toute attente, totales. 

_Bertrand Casta_
RENAUD CAMUS, TRICKS, P.O.L.

Fumons ensemble2 bear 3 Daltoniennes
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Sélection de soirées gaies 
et gay-friendly

AGD
Septembre_07

_Mercredi 5 sept_
SOIRÉE BARBECUE
Le Cap Opéra, 2 place Louis Pradel-Lyon 1 /
04.78.07.61.55
SOIRÉE MESSAGERIE
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon
1 / 04.78.29.93.18
AXL LIARK
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com

_Jeudi 6_
INCH
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com
SOIRÉE ÉTUDIANTS
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
LES ANGES SONT SOUS LA
DOUCHE - SOIRÉE DISCO
À partir de 11h30
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
PIANO CHANTANT 
Avec Michèle et Voyance avec Momo
À partir de 21h 
Le Marais, 14 rue Thomassin-Lyon 2
04.78.92.80.89
APRÈS-MIDI ET NUIT SLIBARD
De 14h à 6h / De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr
SOIRÉE DISCO
À partir de 22h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2 
04.72.56.11.92
HAPPY NIGHT
De 23h à 5h / Gratuit
Le Medley, 19 rue Childeberg-Lyon 2
04.78.38.23.96

_Vendredi 7_
GO TO LONDON PART 1
Grande soirée de rentrée 100% filles
À partir de 21h / Gratuit
F&G Bar, 20 rue Terraille-Lyon 1 
www.myspace.com/fgbar

GO TO LONDON PART 2
Grande soirée de rentrée 100% filles
À partir de minuit / gratuit
Le Marais, 14 rue Thomassin-Lyon 2
04.78.92.80.89
JE HAIS LE VENDREDI
Avec Max le sale gosse, Mahianne, Alex
Escalofrio, Petit Ange et Cyxbee
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1 
www.dv1club.com
SOIRÉE MASSAGES
À partir de 20h / Gratuit
Bagat'elles Bar, 15 rue des Capucins-Lyon 1
06.18.52.48.70
GAY ATTITUDE
À partir de 19h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92
BLACK XS TOUR
Soirée Paco Rabanne
À partir de 23h / 12€ + 2 consos
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
BOOTSLEGS ADDICT
Avec Dj Yo
De 18h à 3h / Gratuit
Booster Bar, 22 rue Serlin-Lyon 1
www.boosterbar.fr

_Samedi 8_
LEGEND - BEFORE
Le Cap Opéra, 2 place Louis Pradel-Lyon 1
04.78.07.61.55
LEGEND
Avec Mark Moore
À partir de minuit / 10€ + conso
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com
DELICE
Avec Wallys, Princess Zia et ses delice boys
À partir de 23h / 15€ + 2 consos
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
PEOPLE CLUB
À partir de 22h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92

_Dimanche 9_
CONNECTING PEOPLE
La terrasse des Clubers
De 14h à 18h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92
REINE D'UN SOIR 
Avec Candy William's
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com
POKER LOVE
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
DIMANCHE À POIL
De 14h à 21h / De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr

_Lundi 10_
SOIRÉE KITSCH
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18

_Mardi 11_
SOIRÉE KARAOKÉ
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
LES MARDIS DE LA MODE
À partir de 11h30
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
APRÈS-MIDI ET NUIT À POIL
De 14h à 6h / De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr

_Mercredi 12_
GUALTER VAZ
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1 
www.dv1club.com
SOIRÉE MESSAGERIE
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18 

_Jeudi 13_
L WORLD L ROCK N°3
Avec Dj Floorian et Ethane
F&G Bar, 20 rue Terraille-Lyon 1
www.myspace.com/fgbar
JUST A MAN
Recherche mannequin désespérément
À partir de 20h / Gratuit
Le Cap Opéra, 2 place Louis Pradel-Lyon1
04.78.07.61.55
AKIVAI NIGHT
Avec Ylia, Camion et Moogly
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com
LES ANGES SONT SOUS LA
DOUCHE - SOIRÉE DISCO
À partir de 11h30
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95

SOIRÉE ÉTUDIANTS
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
PIANO CHANTANT 
Avec Michèle et Voyance avec Momo
À partir de 21h 
Le Marais, 14 rue Thomassin-Lyon 2
04.78.92.80.89
APRÈS-MIDI ET NUIT SLIBARD
De 14h à 6h / De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr
SOIRÉE DISCO
À partir de 22h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2 
04.72.56.11.92
HAPPY NIGHT
De 23h à 5h / Gratuit
Le Medley, 19 rue Childeberg-Lyon 2
04.78.38.23.96

_Vendredi 14_
DJ YLIA BARCELONE SUBSTATIC
À partir de 22h / Gratuit
Lax Bar, 2 rue Coysevox-Lyon 1
04.78.27.10.14
MY PLAYLIST IS CENSORED
Spéciale rentrée avec Shinedoe et Hervé Ak
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1 
www.dv1club.com
SOIRÉE MASSAGES
À partir de 20h / Gratuit
Bagat'elles Bar, 15 rue des Capucins-Lyon 1
06.18.52.48.70
ANNIVERSAIRE
Régis et Maman fêtent les deux ans de la
reprise du Cap
À partir de 20h / Gratuit
Le Cap Opéra, 2 place Louis Pradel-Lyon 1
04.78.07.61.55
GAY ATTITUDE
À partir de 19h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92
BOOTSLEGS ADDICT
Avec Dj Yo
De 18h à 3h / Gratuit
Booster Bar, 22 rue Serlin-Lyon 1
www.boosterbar.fr

_Samedi 15_
TOO MUCH ALL OVER PARTY 
Live de Plateau Repas (électro garage hip-
hop) + Djs Middlegender
De 21h à 3h (concert à 22h) / 5€ - 3€ si dress
code drag, queer, fluo
Lax Bar, 2 rue Coysevox-Lyon 1
04.78.27.10.14
ROCK MY DJ - BEFORE
À partir de 22h / Gratuit
F&G Bar, 20 rue Terraille-Lyon 1 
www.myspace.com/fgbar
ROCK MY DJ
Avec Hubert Petit homme et Ethane
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1 
www.dv1club.com

BEARS AND BUTCH
De 18h à 3h / Gratuit
Station B, 21 place Gabriel Rambaud-Lyon 1
04.78.27.71.41
GLAM ATTITUDE
Avec Amanda Lear, Orlando, Jean-Jacques
Aillagon...
À partir de 20h / 15€ + 2 consos
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
PEOPLE CLUB
À partir de 22h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92

_Dimanche 16_
ZONE CLASSÉE X
Tea dance avec Zone rouge, ciné X, hard et
sexy dancers
De 18h à 1h
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
CONNECTING PEOPLE
La terrasse des Clubers
De 14h à 18h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92
REINE D'UN SOIR 
Avec Candy William's
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1 
www.dv1club.com
AFTER ZONE CLASSÉE X
À partir de 1h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
DIMANCHE À POIL
De 14h à 21h / Cagoule à poil de 21h à 6h 
De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr

_Lundi 17_
SOIRÉE KITSCH
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18

_Mardi 18_
SOIRÉE KARAOKÉ
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
LES MARDIS DE LA MODE
À partir de 11h30
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
APRÈS-MIDI ET NUIT À POIL
De 14h à 6h / De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr

_Mercredi 19_
SOIRÉE KARAOKÉ
Animée par Candy William's
À partir de 20h / Gratuit
Le Cap Opéra, 2 place Louis Pradel-Lyon1
04.78.07.61.55

HOP HOP HOP GIRL
Avec Ethane et Croquette des Mèches anglaises 
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com
SOIRÉE MESSAGERIE
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18

_Jeudi 20_
J'ADORE L'ÉLECTROPAF
Spécial shooters
À partir de 20h / Gratuit
F&G Bar, 20 rue Terraille-Lyon 1
www.myspace.com/fgbar
PH NEUTRE
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com
LES ANGES SONT SOUS LA
DOUCHE - SOIRÉE DISCO
À partir de 11h30
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
SOIRÉE ÉTUDIANTS
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
PIANO CHANTANT 
Avec Michèle et Voyance avec Momo
À partir de 21h 
Le Marais, 14 rue Thomassin-Lyon 2
04.78.92.80.89
APRÈS-MIDI ET NUIT SLIBARD
De 14h à 6h / De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr
SOIRÉE DISCO
À partir de 22h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2 
04.72.56.11.92
HAPPY NIGHT
De 23h à 5h / Gratuit
Le Medley, 19 rue Childeberg-Lyon 2
04.78.38.23.96

_Vendredi 21_
SUPERNORMAL
Avec Chris Dudzinski et Cor100
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1 
www.dv1club.com
SOIRÉE MASSAGES
À partir de 20h / Gratuit
Bagat'elles Bar, 15 rue des Capucins-Lyon 1
06.18.52.48.70
GAY ATTITUDE
À partir de 19h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92
LES ANGES SONT TOMBÉS SUR
LA TÊTE
Avec Jeremy Reyes et Live Richart Tolly
À partir de 23h / 12€ + 2 consos
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95

www.cap-opera.com
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_P 21
BOOTSLEGS ADDICT
Avec Dj Yo
De 18h à 3h / Gratuit
Booster Bar, 22 rue Serlin-Lyon 1
www.boosterbar.fr

_Samedi 22_
BITCH BUTCH & BI
Avec Ethane + guest / soirée filles
De 21h à 3h / Gratuit
F&G Bar, 20 rue Terraille-Lyon 1
www.myspace.com/fgbar 
SOIRÉE KILTS
De 18h à 3h / Gratuit
Station B, 21 place Gabriel Rambaud-Lyon 1
04.78.27.71.41
I LOVE BOYS - BEFORE
Le Cap Opéra, 2 place Louis Pradel-Lyon1
04.78.07.61.55
I LOVE BOYS - WHITE PARTY
Backroom et Stripper
Avec Peel et Mike Tomillo
13€ + conso / Gratuit de 0h à 0h30 si dress
code white 
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1 
www.dv1club.com
DOC ARTS - CLÔTURE
À partir de 23h /15€ + 2 consos
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
PEOPLE CLUB
À partir de 22h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92

_Dimanche 23_
CONNECTING PEOPLE
La terrasse des Clubbers
De 14h à 18h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92
REINE D'UN SOIR 
Avec Candy William's
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com
POKER LOVE
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
DIMANCHE À POIL
De 14h à 21h / Black out à poil de 21h à 6h /
De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr

_Lundi 24_
SOIRÉE KITSCH
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18

_Mardi 25_
SOIRÉE KARAOKÉ
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18

LES MARDIS DE LA MODE
À partir de 11h30
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
APRÈS-MIDI ET NUIT À POIL
De 14h à 6h / De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr

_Mercredi 26_
ZEF
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com
SOIRÉE MESSAGERIE
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18

_Jeudi 27_
PEEWEE
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1 
www.dv1club.com
SOIRÉE ÉTUDIANTS
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
LES ANGES SONT SOUS LA
DOUCHE - SOIRÉE DISCO
À partir de 11h30
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
PIANO CHANTANT 
Avec Michèle et Voyance avec Momo
À partir de 21h 
Le Marais, 14 rue Thomassin-Lyon 2
04.78.92.80.89
APRÈS-MIDI ET NUIT SLIBARD
De 14h à 6h / De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr
SOIRÉE DISCO
À partir de 22h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2 
04.72.56.11.92
HAPPY NIGHT
De 23h à 5h / Gratuit
Le Medley, 19 rue Childeberg-Lyon 2
04.78.38.23.96

_Vendredi 28_
SOIRÉE MASSAGES
À partir de 20h / Gratuit
Bagat'elles Bar, 15 rue des Capucins-Lyon 1
06.18.52.48.70
GAY ATTITUDE
À partir de 19h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92
LES ANGES SONT TOMBÉS SUR
LA TÊTE
Avec Jeremy Reyes et Live Richart Tolly
À partir de 23h / 12€ + 2 consos
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
MY PLAYLIST IS CENSORED
Avec Damien Tuu et Hervé Ak
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com

LAX BAR

2, rue Coysevox - Lyon 1er - 04 78 27 10 14 - www.laxbar.org

Cave à vins du monde, 
champagnes, tapas…
Happy Hour 
ambiance années 80 
tous les dimanches 

de 18h à 21h

Ouvert 7j/7
de 16h à 2hLAX BAR

Un étage mixte, un autre
réservé aux filles

Ouvert du mardi au samedi 
de 16h à 1h du matin

20, rue Terraille, Lyon 1er

(M° Hôtel de Ville ou Croix-Paquet)

04.72.00.99.13 / www.fgbar.com

NOUVEAU BAR LESBIEN ET GAY

C'EST LA RENTRÉE... 
SUR PRÉSENTATION DE CETTE PUBLICITÉ, 

UN VERRE ACHETÉ = UN VERRE OFFERT !

V E N D R E D I 2 1  S E P T E M B R E 2 0 0 7
présente

Prix : 45 € 

(Vin non compris)
SUR RÉSERVATION UNIQUEMENT
Tél : 04 78 28 33 98

Restaurant
Mardi au Vendredi : 12h - 14h30 et 19h30 - 22h30

Ouvert Samedi et Dimanche de 20h à 23h

L'Antre d'E
16 rue Royale
69001 Lyon

www.lantrede.com

BOOTSLEGS ADDICT
Avec Dj Yo
De 18h à 3h / Gratuit
Booster Bar, 22 rue Serlin-Lyon 1
www.boosterbar.fr
FLASHBACK
À partir de 21h
L’Apothéose, 4 rue Saint-Claude-Lyon 1
04.78.28.11.50

_Samedi 29_
UNLIMITED COLORS
À partir de 23h / 15€ + 2 consos
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
ULTRA
Avec Peel et Mike Tomillo
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com
PEOPLE CLUB
À partir de 22h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92

_Dimanche 30_
CONNECTING PEOPLE
La terrasse des Clubers
De 14h à 18h / Gratuit
La Chapelle Café, 8 quai des Célestins-Lyon 2
04.72.56.11.92
REINE D'UN SOIR 
Avec Candy William's
À partir de minuit / Gratuit
Le DV1, 6 rue Violi-Lyon 1
www.dv1club.com
POKER LOVE
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
DIMANCHE À POIL
De 14h à 21h / Open sex de 21h à 6h / De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr

_Lundi 1er octobre_
SOIRÉE KITSCH
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18

_Mardi 2_
SOIRÉE KARAOKÉ
De 22h30 à 5h / Gratuit
L'United Café, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
LES MARDIS DE LA MODE
À partir de 11h30
La Chapelle, 60 montée de Choulans-Lyon 5
04.78.37.23.95
APRÈS-MIDI ET NUIT À POIL
De 14h à 6h / De 5 à 8€
Le Trou, 6 rue Romarin / www.letrou.fr

✪ AGENDA ✪

agenda@heteroclite.org

Vos soirées gay, lesbiennes ou gay friendly 
n'apparaissent pas dans ces pages. PAS DE PANIQUE.

Envoyez-nous votre programme de soirées pour le mois d’octobre
avant le 20 septembre à l’adresse : 



Des lieux gais et gay-friendly  

GUIDE
_Lyon_

Assos
ARIS
19 rue des Capucins-Lyon 1 / 04.78.27.10.10

À VOIX ET À VAPEUR
Chorale LGBT
www.avoixetavapeur.org

C.A.R.G.O
Le Cercle Associatif Rhonalpin Gay Omnisport
www.c-a-r-g-o.org

CRIPS/CRAES RHONE ALPES
Centre régional d’information et prévention
du sida
9 quai Jean Moulin-Lyon 1 / 04.72.00.55.70

CONTACT-LYON
69C avenue René Cassin-Lyon 9 /04.72.20.08.01
Permanences : le lun, mer et jeu 14h30-19h30

CHRÉTIEN ET SIDA 
10 rue Lanterne-Lyon 1 / 06.73.26.32.20
Les 1er et 3e mar du mois 19h-21h à ARIS

ÉTUDIANTS CONTRE LE SIDA
Place Jutard, Palais de la Mutualité-Lyon 3
04.78.60.77.91

FORUM GAI ET LESBIEN DE LYON
17 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.97.72
Du lun au ven de 18h à 20h

LESBIAN AND GAY PRIDE
B.P. 1067, 69202 Lyon Cedex 01
www.fierte.net

EXIT
Association gay et lesbienne des étudiants de
la DOUA
http://www.exit-lyon.org/

MIDDLE GENDER
Soirées rock, pop, électro, queer
www.middlegender.canalblog.com

ALS- LYON
16 rue Pizay-Lyon 1 / 04.78.27.80.80
Accueil du lun au ven 10h-18h

MOOVE!
17 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.97.72
Jeu à partir de 20h 

AIDES
93 rue Racine-69100 Villeurbanne
Du lun au ven 9h-13h et 14h-17h (sauf le
mer matin)

APGL CENTRE
19 rue des Capucins-Lyon 1 / 04.78.08.25.28
Le premier jeu du mois à ARIS de 20h à 22h

NOVA
8 rue Fernand Rey-Lyon 1 / 04.72.07.75.12 
Lun 14h30-19h30, mar et jeu de 9h-12h30 et
13h30-16h30, mer et ven 9h30-12h30

L’AUTRE CERCLE
www.autrecercle.org 

BASILIADE
5 rue du Griffon-Lyon 1 / 04.72.00.95.95
Le mar 9h-11h30 et 19h-22h, ven 19h-22h et
sam 15h-18h

ENTR’AIDS
5 cours Charlemagne-Lyon 2 / 04.72.56.03.09
Du lun au jeu 9h-12h30 et 13h30-17h30 et le
ven 9h-12h30 et 13h30-17h

RANDO’S RHÔNE-ALPES
06.07.28.89.53
www.randos-rhone-alpes.org

V-EAGLE
Association d’employés gay et lesbiens du
groupe Volvo
V-EAGLE@volvo.com

ÉCRANS MIXTES
Association de promotion du cinéma d’auteur
LGBT tout au long de l’année
www.ecrans-mixtes.org

Restaurants
AU SEZE A TABLE 
25 rue de Sèze-Lyon 6 / 04.78.24.85.23
Le midi du lun au ven et le soir du jeu au sam 

LES FEUILLANTS , &
5 rue des Feuillants-Lyon 1 / 04.78.28.20.50
12h-14h du mar au ven, 19h30-23h du lun
au sam

L’ESCALIER 
8 rue Platière-Lyon 1 / 04.78.28.35.96
7h-21h du lun au mer, 7h-23h du jeu au sam
Service le midi uniquement

CHEZ LES GARCONS 
5 rue Cuvier-Lyon 6 / 04.78.24.51.07
Service le midi du lun au ven, service le soir
le jeu

LA GOULUE DES PENTES  
37 rue Imbert Colomès-Lyon 1 / 04.78.29.41.80
12h-14h et 19h30-23h tlj sauf sam, dim soir
et lun midi

LA FENOTTE   
2 rue de Cuire-Lyon 4 / 04.78.28.02.02
12h-14h du mar au dim, 19h30-22h 
du mar au sam

L’HORLOGE GOURMANDE 
12 av. Joannès Hubert-Tassin la Demi Lune
04.72.38.06.66

LE BROC CAFÉ  
2 place de l’Hôpital-Lyon 2 / 04.72.40.46.01
9h-20h lun et mar, 9h-1h du mer au sam

LE MAYA BAR , &
19 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.39.45.06
8h30-21h du lun au ven

LES SAVEURS D’ORIENT 
3 rue Romarin-Lyon 1 / 04.72.00.29.89
12h-14h30 du mar au sam, 19h-23h du mar
au dim

LES P’TITS PÈRES 
23 rue de l’Arbre Sec-Lyon 1 / 04.78.27.16.84
le midi du mar au ven et le soir du mer au sam

L’ANTRE D’E  , &
16 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.28.33.98
12h-14h30 et 19h30-23h (23h30 le week-end)

LE BISTROT DES ARÈNES  
26 rue Imbert Colomes-Lyon 1 / 04.72.00.03.95
12h-14h du mar au ven et le soir du mar au sam

LES DEMOISELLES DE 
ROCHEFORT 
31 rue René Leynaud-Lyon 1 / 04.72.00.07.06
12h-14h et 20h-23h30 du mar au ven

MISTER PATATE
28 rue du Professeur Louis Paufique-Lyon 2
04.78.37.57.57

LE YUCATAN 
20 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.30.43.29
12h-14h lun, mer et ven et 19h-23h tlj sauf mer

LA GARGOTTE , &
15 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.28.79.20
Service midi et soir tlj sauf sam midi, dim et lun

Bars
LE BOYS  
2 rue Terraille / 04.78.30.98.33
17h-4h du lun au ven. Soirée privée le sam 

LA CHAPELLE CAFE 
8 quai des Célestins-Lyon 2 / 04.72.56.11.92
17h-2h lun et mar, 11h-3h du mer au dim

LE CAP OPERA 
2 place Louis Pradel-Lyon 1 / 04.72.07.61.55
9h-3h tlj sauf dim 16h-1h et lun à partir de
5h le matin

STATION B 
21 place G. Rambaud-Lyon 1 / 04.78.27.71.41
18h-2h mer, jeu et dim et 18h-3h ven et sam

BAUHAUS BAR 
17 rue du Sergent Blandan-Lyon 1
04.72.00.87.22
De 11h30 à 1h du lundi au samedi

LE BIZZ & 
34, cours de Verdun-Lyon 2
http://lebizzlyon.skyblog.com
17h-1h du lun au sam

LE CAFÉ MARGUERITE 
1 cours de la Liberté-Lyon 3 / 04.78.95.25.65
8h-20h du lun au mer et 8h-23h30 du jeu au ven

À CHACUN SA TASSE 
2 rue du Griffon-Lyon 1 / 04.72.87.06.45
8h-19h du lun au vend et 9h-19h le samedi

BROC’BAR 
20 rue Lanterne-Lyon 1 / 04.78.30.82.61
9h-1h du mar au sam

F&G BAR &
20 rue Terraille-Lyon 1 / 04.72.00.99.13
16h-1h  du mar au sam

L’APOTHEOSE &
4 rue St Claude-Lyon 1 / 04.78.28.11.50
19h-3h puis à partir de  5h pour les afters

LOGO 
1 place Croix-Paquet-Lyon 1 / 04.72.20.08.01
7h30-20h tlj

LA FÉE VERTE
4 rue Pizay-Lyon 1 / 04.78.28.32.35
9h-2h du lun au mer, 9h-3h du jeu au ven

LA CHAPELLE SIXT’IN 
4 rue Juliette Récamier-Lyon 6 / 04.78.52.83.80 
11h-1h du lun au sam

LA RUCHE 
22 rue Gentil-Lyon 2 / 04.78.37.42.26
17h-3h tlj

LA TRABOULE 
2 petite rue des Feuillants-Lyon 1
04.78.27.25.46

LE LAX BAR , &
2 rue Coysevox-Lyon 1 / 04.78.27.10.14
16h-2h tlj

LE MOTOR-MEN BAR 
2 rue Bellecordière-Lyon 2 / 04.72.56.06.06
22h-3h mer, sam, dim. 18h-3h jeu et ven

LE POULAILLER &
4 place Sathonay-Lyon 1 / 04.78.27.99.77
18h-2h du lun au sam

XL BAR 
19 rue du Garet-Lyon 1 / 04.78.27.83.18
17h-2h du lun au jeu et 17h-3h  du ven au sam

LE CAFE IN 
18 rue de Cuire-Lyon 4 / 04.78.30.13.12
7h-1h du mar au sam

CAFFE NEF 
33, rue du Palais-Grillet-Lyon 2 / 04.72.40.97.57

LE FORUM 
15 rue des 4 Chapeaux-Lyon 2 / 04.78.37.19.74
17h-2h du dim au jeu,17h-3h ven et sam

L’ÉTOILE OPERA 
26 rue de l’Arbre Sec-Lyon 1 / 04.72.10.10.20
8h-2h du lun au sam et 14h-1h le dim 

FELIX CAFÉ 
13 cours Gambetta-Lyon 3 / 04.78.62.08.79
9h-21h du lun au ven

BAGAT’ELLES BAR , &
15 rue des Capucins-Lyon 1 / 06.18.52.48.70
17h-1h du mar au ven, 15h-1h le sam et 15h-
20h le dim

LE BOOSTER BAR , &
22 rue Joseph Serlin-Lyon 1 
www.boosterbar.fr  
De 18h à 3h tlj

Services et
boutiques
TWOGAYTHER &
183 rue Vendôme-Lyon 3 / 04.78.60.97.82
Agence de rencontres

VELVET STUDIO 
2 rue d’Algérie-Lyon 1 / 04.72.00.20.63
10h-12h30 le sam et 13h30-20h du lun au
sam.
Piercing/Tatoo

MARQUIS BODY ART 
22 rue Terme-Lyon 1 / 04.72.07.64.79
Piercing/Tatoo
13h -20h du lun au sam 

ÉTAT D’ESPRIT , &
19 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.27.76.53
13h-20h du mar au jeu, 13h-21h le ven et
11h -21h le sam 
Librairie LGBT

MAJOR VIDEO STORE 
2 place des Capucins-Lyon 1 / 04.78.39.09.28
14h-21h du lun au sam 
Sex-shop, vidéoclub

ÇA S’ARROSE 
2 rue Hippolyte Flandrin-Lyon 1
04.72.07.83.57
Fleurs et vins

BE BOY ENERGIE 
9 rue Gentil-Lyon 2 / 04.78.39.81.42
11h-19h du lun au sam 
Mode/Accessoires

YVANN COLOR’S 
99 rue Duguesclin-Lyon 6 / 04.78.24.15.65
9h-19h tlj sauf lun et dim
Coiffeur

DIVA N’ ARTE 
9 rue Chavanne-Lyon 1 / 04.78.29.15.69
Déco/showroom

MEN AVENUE 
12 rue Romarin-Lyon 1
Sous-vêtements masculin

ARXE 
7 rue Constantine-Lyon 1 / 04.78.29.56.26
Piercing, Tatouages

Discothèques
DV1 
6 rue Violi-Lyon 1
0h-5h du mer au dim

LE MEDLEY &
19 rue Childebert-Lyon 2 / 04.78.38.23.96
22h-5h le mer, 23h-5h du jeu au sam

LE MARAIS ( )
14 rue Thomassin-Lyon 2 / 04.78.92.80.89

LA CHAPELLE  &
60 mtée de Choulans-Lyon 5 / 04.78.37.23.95
de 11h30 à l’aube du mar au sam 
(restauration midi et soir)

LE PINK’S 
38 rue de l’Arbre Sec-Lyon 1 / 04.78.29.18.19
De 23h à l’aube

UNITED CAFÉ ( )
Impasse de la Pêcherie-Lyon 1
04.78.29.93.18
22h30-5h tlj

& / Gay et Lesbien
/ Gay friendlyGF

LG
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CABINET DE PSYCHOLOGIE

• Vous avez besoin d'une aide à la prise de décision,
• Vous traversez une épreuve : rupture, deuil....
• Vous avez des difficultés relationnelles : professionnelles, sociales,

familiales....
• Vous rencontrez un problème dans votre couple,
• Vous souhaitez éclairer, approfondir des questions personnelles :

parentalité, répétitions affectives, échecs, mal-être....

Des psychologues sont à votre écoute.

4,  rue de Brest  -  69002 LYON -  06 61 55 68 33



guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_guide_

hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_hétéroclite_ _09_07

Le Club “Hétéro - Friendly”
Des Hautes-Alpes à GAP (05000) - STATION LA JOUE DU LOUP

Propose, à partir du 15 décembre 2006

Week-end CLUB

1 NUIT sur place
1 ENTRÉE au Pili’s Club + 1 Conso

PRIX SPÉCIAL : 45 €/pers.
(Par personne, à partir de 3 personnes) www.lajoueduloup.com

STATION LA JOUE DU LOUP - 05 250 AGNIERES EN DEVOLUY - Tél : 04 92 58 59 59

LIFE CAN WAIT 
3 rue de Constadt-Lyon 7 / 04.72.80.85.00
22h30-5h du jeu au sam

QG CLUB DISCOTHEQUE 
33 rue Imbert Colomès-Lyon 1
04.78.29.69.78
Jeu, ven et sam / 20€ open bar

Sex  Clubs
LE PREMIER SOUS-SOL
7 rue Puits Gaillot-Lyon 1 / 04.72.98.34.75
14h-5h du lun du ven, 14h-8h ven et sam
De 5 à 8€

LE TROU 
6 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.98.69
14h-6h du dim au jeu, 14h-8h ven et sam
De 5 à 8€

B.K. 69
1 rue de Thou-Lyon 1 / 04.78.27.45.37
www.bk69.fr
De 21h à l’aube du lun au ven, de 16h à
l’aube, sam et dim, de 3 à 5€

MCRA 
(MOTOR CLUB RHÔNE ALPES)
2 cours d’Herbouville-Lyon 4 / 04.72.07.04.70
www.mcra.asso.fr

LA BOÎTE À FILMS
24 rue Lanterne-Lyon 1 / 04.78.29.67.54
de 10h à 1h du dim au jeu, de 10h à 2h ven
et sam

Saunas
L’OASIS CLUB SAUNAS
2 rue Coustou-Lyon 1 / 04.78.28.02.21 
13h-3h tlj
De 5 à 15€

LE DOUBLE SIDE
8 rue Constantine-Lyon 1 / 08.21.00.08.08
12h-3h du dim au jeu, 12h-5h ven et sam
De 5 à 10€

LE MANDALA
9 rue Boissac-Lyon 2 / 04.78.42.74.28
12h-minuit du dim au jeu, 12h-1h ven et
sam, 12h-minuit dim
De 8 à 14€

SAUNA BELLECOUR
4 rue Simon Maupin-Lyon 2 / 04.78.38.19.27
12h-22h du lun au jeu, 12h-minuit du ven au dim
De 9 à 14€

_Grenoble_

Assos
LES VOIX D'ELLES
Association des lesbiennes de Grenoble
Accueil les lundis de 19h30 à 21h30
C.I.GA.LE, 8 rue Sergent Bobillot-Grenoble /
www.les-voies-d-elles.com

APGL
Association des Parents Gays et Lesbiens
Accueil le premier mardi du mois de 18h à
20h
C.I.GA.LE, 8 rue Sergent Bobillot-Grenoble
www.APGL.asso.fr

RANDO'S 
Accueil les mardis de 20h30 à 22h
8 rue Sergent Bobillot-Grenoble / www.ran-
dos-rhone-alpes.org

DAVID ET JONATHAN
Accueil les mercredis de 19h30 à 21h30
8 rue Sergent Bobillot-Grenoble / djgreno-
ble.free.fr

À JEU ÉGAL
Jeunes gays et lesbiennes de Grenoble
Accueil les jeudis de 19h à 20h30
8 rue Sergent Bobillot-Grenoble
www.ajeuegal.org

CONTACT ISÈRE
Accueil les vendredis de 18h à 21h
8 rue Sergent Bobillot-Grenoble / www.asso-
contact.org/38

C.I.GA.LE
Collectif Interassociations gays et lesbiennes
8 rue Sergent Bobillot-Grenoble

VUES D'EN FACE
Festival du film gay et lesbien de Grenoble
www.vuesdenface.com

LA MÊLÉE ALPINE
Équipe de rugby gay
kitsol@caramail.com 

Bars
LE CODE BAR , &
9 rue Étienne Marcel-Grenoble / 04.76.43.58.91
18h-1h du mardi au dimanche

LE JS CAFÉ
25 rue Thiers-Grenoble / 04.76.87.40.22
de 9h à 1h du mar au ven, de 16h à 1h lun et
sam, de 19h à 1h le dim

Discothèques
LE GEORGE 5 ET L'ABSOLU

, &
124 cours Berriat-Grenoble / 04.76.84.16.20
de 23h30 à 5h30 du mar au dim / 12€, gra-
tuit avant minuit

Saunas
SAUNA OXYGEN
24 rue Mallifaud-Grenoble / 04.76.87.30.00
13h30-20h30 du lun au jeu / De 12 à 17€

_Saint-Etienne_

Assos
FACE À FACE
Rencontres du film gay et lesbien
1 rue de l'Epreuve-Saint-Étienne
faceaface.stetienne@free.fr

CONTACT LOIRE
4 rue André Malraux-Saint-Étienne / contact-
st-etienne@hotmail.fr

Bars
DESIGN CAFÉ
10 Bd Jules Janin-St-Étienne / 04.77.74.28.54
Vendredi et samedi de 10h à 1h30

L'R FLAG &
27 rue charles de gaulle-St-Étienne /
04.77.38.56.18
De 13h30 à 1h du mar au sam, de 18h à 1h le
dim

LE ZANZI BAR , &
44 rue de la Résistance-Saint-Étienne /
04.77.41.67.90
14h-1h du lun au ven, 15h-1h sam et dim

Saunas
SAUNA LE 130  
3 rue d'Arcole-St-Étienne / 04.77.32.48.04
13h-20h lun, mer, jeu, sam et mar, ven, dim
13h-22h

✪ GUIDE ✪

redaction@heteroclite.org

Votre établissement gay, lesbien ou gay friendly 
n'apparaît pas dans ces pages. PAS DE PANIQUE.
Envoyez-nous vos coordonnées, votre activité et horaires d'ouverture. 

Si vous répondez aux critères de sélection, votre commerce ou association 
figurera dans ce guide très rapidement.
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